
la iin de l'alchimiste

Le chimiste russe Dinikowski, qui prétend avoir
trouvé le moyen de fabricjuer de l'or, vient d'être
écroué à la Santé sous l'inculpation d'escroquerie.

Le sieur Gandhi, prophète aux jamb es nues et
grand convertisseur d'aâmes, s'en est retourné bie*
vers ses Indes natives.

Bon voyage, M. Dumollet !
J ' avoue n'avoir partagé que très prudemment

l'enthousiasme des auditeurs qui se prosternaient de-
vant le libérateur des Indes. Car d'une part ses dis-
cours martelés ne nous ont rien appris que nous
ne sachions déjà et d'autre part ses exhortations
manquaient de la réserve et du tact qu 'on est en
droit d'attendre d'un hôte. On ne reprochera en
tout cas pas à Gantlhi de s'être montré trop dis-
cret vis-à-vis de nos institutions. Comme un audi-
teur lui demandait ce qu'il pensait de l'armée
suisse, de la neutralité de notre pays et de son
indépendance, le prophète, au lieu de se récuser
poliment, déclara :

— L'armée suisse doit être abolie parce qu'elle
ne pourrait j amais empêcha: une invasion êtrai.-
gère. La Suisse doit donner l'exemple d'un désar-
mement immédiat et intégral. Si une armée étran-
gère voulait traverser le territoire suisse, les hom-
mes, les femmes et les enfants devraient s'y oppo-
ser mais sans employer les armes. Par le sacrifice
de leur vie, ces personnes devraient manifester en
faveur de la paix et de la non violence. »

On voit ça d ici, et 1 on se rend compte de 1 ef-
ficacité de cette résistance par le sourire, la rési-
gnation et les cantiques d'action de grâce... Cela
toucherait infiniment les cohortes de Moscou et les
troupes de choc du sieur Hitler, pour ne petrler que
des moins délicats...

Mais là n'est pas la question.
Il est bien regrettable qu'il ne se soit pas trouvé

un auditeur plus culotté que les autres pour rap-
peler tout d'abord à Gandhi que ce qui est bon
pour l'Inde solitaire, immense et résignée, peut ne
rien valoir pour un petit pays d'Occident, actif et
entouré de puissants voisins. Qu'en outre ce ne sont
pas les prières «qui ont fait céder l'Angleterre, mais
bien le boycottage organisé des produits britan-
niques par les masses. Et qu'enfin le représentant
d'un pays °ù les conditions d'hygiène sont déplo-
rables, où les plus effroyables superstitions sévis-
sent, où les castes se maintienn ent dans un» ri-
gueur et une cruauté plus que millénaire et où d<*s
million s d'êtres sont traités c*-mm° d°s « intoucha-
bles » ou des « parias » — devrait conférer ro-ri-
me d'élémentaire pudeur d-- ne pa-* donner des
'ec-ns aux Oc-'dentaiix oui l'acciioillrni*.

Mais on a déjà remarqué que cette discrétion
est le moindre souci du super-fakir de la non-vio-
lence.

Quoiqu'il en soit, il est heureux que Gaji-
dhi soit reparti pour l'Inde. Domm<ige seulement
qu'il n'ait pas passé par Berlin... et qu 'il ait renoncé
à emmener quelques disciples !

Le père Piautrex.

•j ^imj âô^aril
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PRIX D'ABONNEMENT
Franco pour la Suisse '

•JB an Fi 18.00
SU mois 8.41)
Trois mol* 4.-0

Pour l'Etranger:
On »n . . Kr. 55.— Six moia . Fr. 27J0
Trou mon • 14.— Un moia , . S.—

On peut « 'abonner dana tona laa bnrean
i» poate anlaaea e-eo nne anrtaxe de 30 et

Compte d* ehèarnea poatam IV-b Mf

PRIX DES ANNONCES
 ̂

La 
Chanx-de-Fonda . . . . 10 et- U sa.

_ ^ (minimum 35 
mm.)

3fr| Canton da Neuchâtel et Jura
M bernois II ot. le aam.
w 'minimum 25 mm.)
m Suies» 14 et. le mm
W Etranger 18 > •

(minimum S5 mm.)
Réclamée . . . .  60 eta. la mm.

Ré.la extao-rtglonale Hnnoncei-Sulea*»- SA
Bienne et succurule*

Chronique anglaise

La Chaux-de-Fonds, le 12 décembre 1931.
La décision du cabinet britannique, le 20 sep -

tembre dernier, de suppri mer la convertibilité or
n'a pa s été l' ef f et  d'un plan longuement et mû-
rement délibéré. Sinon la Banque d'Angleterre,
p eu de temps plus tôt , n'eût po int sollicité — et
obtenu — des avances de 3 lA milliards de f rancs
or de la part de la Banque f édérale de Réserve
et de la Banque de France, avances libellées en
dollars et en f rancs f rançais, sur lesquelles ces
établissements ne subiront p as de p ertes, ce qui
n'est pa s le cas de leur portef euille ordinaire. A
elle seule, dans ce comp artiment, la Banque de
France a dû passer par pertes et p rof its deux
milliards % de sa monnaie, consommant une
partie de ses réserves et recevant p our le reste
des Bons du Trésor sans intérêts.

Le Gouvernement anglais avait demandé à
ses prêteurs une aide nouvelle, qui M f ut  re-
f usée. Aucune issue ne lui restait que le cours
f orcé. En même temp s , il autorisait la Banque
d'Angleterre à émettre plus de billets que ne le
p ermettait la loi.

Deux choses à la ^ 
f o i s  : l'abandon de l'étalon

d'or, au sens populaire du mot, et l 'inf lation.
Qu'est-ce qid avait acculé la Grande-Breta-

gne à cette situation ?
Quelques c h if f r e s  le montreront.
Le budget avait un « trou » de 3 milliards de

f rancs or. II f allait donc emprunter à j et con-
tinu. Quand les banques f ermèrent leurs cof -
f res, le chancelier de l'Echiquier recourut se-
crètement aux disponibilités des Caisses d'épar-
gne off icielles. A la veille du scrutin, M. Snow-
den dévoila l'opération, qui j oua un rôle consi-
dérable dans les élections.

La balance commerciale, à l'exemp le du bud-
get, avait accru son déf icit de f açon ininter-
romp ue. En 1930, il y avait une dif f érence de
10 milliards de f rancs à la charge des importa-
tions.

Pour p ay er cette diff érence , le solde net de la
balance des paiements ne suff isait  p as.

On le sait, la balance des paiements est le
solde qu'on obtient en f aisant lu soustraction de
tout ce qu'an pays paie à l'étranger — p our ses
achats de marchandises et l 'intérêt des cap itaux
dus — de ce qu'il retire pour ses ventes et les j
intérêts de ses capitaux prêtés, ou vice versa. \

Or la Grande-Bretagne se trouvait en déf icit
à cet égard de plus de trois milliards.

Le chômage, d'autre part, augmentait sans
cesse, grevant le Trésor de dépenses de p lus en
p lus lourdes.

Les banques anglaises avaient enf in p lacé en
Allemagne des emprunts à court terme, f rapp és
de congélation au moment psychologi que.

L 'évasion des cap itaux s'était en outre ef f ec-
tuée à grande écheUe.

La livre avait du plomb dans l'aile. Lorsque
le soutien f ranco-américain cessa, le métal vil
se trouva mis en évidence. Comme il arrive tou-
jours en pareil cas, la dévalorisation s'accentua
p lus que ne l'exigeaient les besoins mathéma-
tiques de l'aj ustement.

En moins de trois mois, le sterling a perdu
p lus de 30 % de son ancienne valeur.

Tous.ceux qui l'ont p u ou qui le pe uvent en-
core vendent leurs sterlings. Les Pays-Bas liqui-
dèrent précipitamment leurs devises anglaises,
les longs comme les courts termes. Des enga-
gements venant à échéance à f in 33 et 34 f urent
même éteints. Le Gouvernement de La Haye
pr 'U à sa charge les diff érences de cours.

A leur tour, des banques allemandes râclè-
rent leurs f onds  de tiroirs pour rembourser des
avances anglaises, bien qu'il s'agît de crédits
gelés. Un renseignement f o u r n i  à une séance
du Comité consultatif de la B. 1. R. app rend que
pr ès d'un milliard de marks ont été ainsi pay és
aux créanciers du Reich. Il serait intéressant de
connaître la part de l 'Angleterre et l'origine de
ces disp onibilités.

La dévalorisation de la livre a f ait  baisser
du coup le p rix des marchandises anglaises
p our les acheteurs dont la monnaie n'est p as
liée à la monnaie britannique. Avec la même
quantité de dàllars américains ou canadiens, de
f rancs f rançais ou suisses, de f lorins,  etc., ils
reçoivent 20 à 30 % de plus de pr oduits britan-
niques, ll n'y a rien de changé, en revanche,
po ur les autres p ays, tels les Etats Scandinaves,
l 'Australie, la Nouvelle-Zél ande, etc., qui avaient
attaché leur monnaie à la livre.

On s'explique que des commandes assez nom-
breuses aient été passées aux industriels d'ou-
tre-Manche. L-s chômage a diminué. Il iaut tou-
tef ois f a ire  largement la p art des radiations
auxquelles s'est livrée une Commission d'en-
quête.

les pr ix  intérieurs n'ont p as  été touchés, ou
p eu, grâce aux stocks accumulés et grâce aussi

à un contrôle gouvernemental. Mais ils le seront
tôt ou tard, et cela pou r des raisons aui tien-
nent entre autres au ravitaillement du p ays en
matières premières et en denrées alimentaires,
ainsi qu'à l'établissement ou au relèvement de
droits d'entrée.

Les mesures protectionnistes visent trois buts
principaux : pr ocurer du travail aux industries
anglaises, diminuer les importations, f ournir des
recettes au Trésor.

Les po uvoirs donnés au Gouvernement lui
permet tent de procé der pa r  décrets , et les me-
sures ainsi prises sont considérées comme ne
devant demeurer en vigueur que six mois, pen-
dant lesquels elles seront étudiées en détail,
conf irmées ou rejetées par  le Parlement dans
un délai de quatre semaines au moins à partir
de leur app lication.

La classe 3 a été f rappée la première parce
qu'elle contient surtout des articles manuf ac-
turés que l 'industrie anglaise p eut aisément pro-
duire. Elle a représenté, pendant les 10 p remiers
mois de 1931, une valeur de quatre milliards
un quart de f rancs or. Si l'on ajoute les articles
de l'agriculture : f ruits, pr imeurs et f l eur s,
f rappés récemment, on arrive à un total voisin
de cinq miliards.

Et la liste n'est pa s close.
Les métallurgistes du f er et de l'acier insis-

tent p our que l'on ref oule les produits de leurs
concurrents continentaux.

Les f ermiers demandent de leur côté le con-
tingentement des blés. Et le gouvernement exa-
mine un projet qui garantirait aux agriculteurs
un p rix de base avantageux, comme on l'a f ait
en Suisse. On parle de f ixer le prix du quarter
à 50 ou 55 shillings. Or le prix actuel du blé
anglais atteint 28 shillings. Qui p ayerait la dif -
f érence ? Si c'est le gouvernement, la charge
budgétaire s'élèvera à six millions de livres. .r .

Les éleveurs se mettent 1 également sur les
rangs.

Petit d p etit, toute la prod uction anglaise, ma-
nuf acturière et agricole, voudra bénéf icier du
nouveau régime. Comment, dès lors, la vie ne
renchérirait-elle pas considérablement ?

C'est le droit incontestable des Britanniques
de p rendre toutes les mesures qui leur semblent
pr of i tab les  à leur économie, mais ils ne sont pas
seuls au monde. On le leur a dit et on le leur
a f ait  déj à comprendre par des mesures de ré-
torsion. La France, p ar exemp le, a relevé de 15
po ur cent les taxes qui f rappent les pro duits
en p rovenance de pays à changes dépréciés.
L'Angleterre n'est pas visée exclusivement. C'est
aussi le cas de f ournisseurs ayant parti e liée
avec la livre : certaines colonies anglaises , les
Etats Scandinaves, des pay s de l'Europe cen-
trale, etc.

On pr oteste en Grande-Bretagne. De quel
droit ? Chacun n'est-il pa s maître chez soi ? Les
Anglais sont p laisants d'imaginer que le monde
leur doit une considération spéciale. S 'ils ont
mal administré leurs f inances, s'ils n'ont pas su
adapter leur production aux circonstances, s'ils
retardent — et de beaucoup — sur la technique
continentale, s'ils se sont f aits les pourvoy eurs
des dépen ses sompt uaires du Reich, s'ils ont dû
geler des crédits passés en partie aux Soviets,
ils ne prirent conseil que de leurs intérêts, f ort
mal, il est vrai ; mais le reste du monde n'en
peut rien. Ils eussent été mieux inspirés en pra-
tiquant une autre solidarité que celle du Rule
Britania. C'est d'ailleurs p our avoir persisté dans
leur attitude d'insulaires qu'ils virent au cours
des âges se détacher du tronc métropolitain des
colonies, devenues soit un Eta t indépendan t,
comme les Etats-Unis, soit des Dominions, qui
p ratiquent l'égoïsme ancestral, à peine atténué
p ar des dégrèvement p réf érentiels.

Si l'Inde venait d leur échapper, ce qui se p ro-
duira plus vite qu'ils ne le désirent , à quoi se
réduiraient la puissance et le prest ige britan-
niques ? Il n'en subsisterait qu'une légende, com-
me déjà nul n'est plus dupe de leurs soi-disant
f l irts  vertueux.

L 'industrie anglaise travaille largement pour
l'exportation. Pendant les années 1929 et 1930,
les sorties de p roduits britanniques ont atteint
respectivement 18 à 14 milliards de f rancs. Or,
il est certain que les exp ortations f léchiront,
p arce que les p ays étrangers se protégeront et
d'autant plus énergiquement qu'Us seront p lus
touchés par la chute de la livre et les tarif s
douaniers. Que deviendra p ar conséquent la ba-
lance commerciale ?

Si l'on considère les choses au point de vue
général, l'aggravation des pro tections douanières
et l'isolement des marchés nationaux ne sau-
raient constituer des remèdes à une crise mon-
diale, à laquelle l'extension des débouchés et
l'adap tation des p rix aux capacités d'achat des
consommateurs p ourront seuls mettre un ter-
me. II est f ort regrettable que l'Angleterre se
soit comportée contradictoirement à ce postulat

et de f açon à retarder ou à compromettre une
évolution dont on suivait, il y a quelque temps,
le cours f avorable, et que, ce f aisant,  elle rejoi-
gne le Reich, cet autre f acteur décevant d'une
renaissance économique si imp atiemment es-
vérét?

Henri BUHLER.
Baisse de la livre et protectionnisme

Qu'est-ce que la chirurgie
esthétique ?

Quel est son avenir T

On a demandé au célèbre docteur Dartigues
(à quel point exact en sont les chirurgiens quant
à la pratique de la chirurgie esthétique.

— Actuellement, a-t-il répondu , et sans qu'il
y ait aucun risque à courir, nous pouvons rec-
tifier les> traits défectueux , les oreilles décol-
lées et. d'aspect faunesque, les nez trop crochus,
trop longs ou trop courts, tordus ou camus ; re-
lever des paupières tombantes, en lever les po-
chés isous les yeux, diminuer un menton trop
proéminent, faire une bouche gracieuse à ceux
dont les lèvres sont ou trop minces ou trop lar-
gement écartées. La chirurgie fait , tout le mon-
de le sait, disparaître les rides. II est très pro-
bable que nous ne parviendrons pas à ressusci-
ter la jeunesse éphémère dans sa fleur , mais
nous pouvons effacer pour un temps les signes
révélateurs de la vieillesse de certaines afflic-
tions qui sont l'accompagnement de cette pé-
riode de la vie.

— Et pour les autres parties du corps ?
— La chirurgie de la poitrine, qui est pres-

que complètement d'origine française, est un
moyen absolument sûr de combattre l'hypertro-
phie. Après certaines cures réelles de l'obésité,
c'est encore à la chirurgie qu 'on a recours peur
tailler et recoudre aussi artistiquement que pos-
sible, et, sur un organisme refait , mouler l'étof-
fe cutanée dont ne veut plus le corps dégonflé.

— Mais tant de cicatrices, cela doit être af-
freux.

.— Ah ! vous venez de mettre le doigt sur la
plaie. Les grands progrès à accomplir , en plas-
tique et en esthétique humaine, c'est de trouver
h; moyen d'abolir la cicatrice, « signature chi-
rurgicale ». Cette suppression est pour nous le
problème des probl èmes. Le jour où son stig-
mate disparaîtra , la chirurgie fera un bond .im-
mense. Elle laissera intacte l'enveloppe corpo-
relle. Elle ne laissera plus trace de son effrac-
tion et de son passage à travers l'organisme.

— Et pour l'avenir?
— L'avenir est grand pour la chirurgie esthé-

tique et son domaine s'étendra. Je suis sûr. par
exemple, qu'un jour on greffera des chevelures,
on grandira des tailles trop exiguës, on rac-
courcira des membres dans un but d'égalité au
point de vue fonctionnel et au point de vue es-
thétique. Le professeur Ducuing, de Toulouse,
n'a-t-il pas, il y a quelques années, chez un boi-
teux par rupture de fémur , raccourci l'autre fé-
mur et supprimé ainsi la claudication ?

— Alors, le couple humain finira par con-
naître la perfection ?

— Notre but n'est pas de faire de chaque
femme une Vénus et de chaque homme un Ado-
nis ; c'est d'abolir la laideur. Ce temps viendra.

Le tribunal de Bucarest vient d'annuler le ma-
riage contracté par le prince Nicolas de Rou-
manie. Voici le prince Nicolas et Mme Saveano

Dimistresco.
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Idylle interrompue



^_«)̂  Aux heures maussades , d'un geste devenu auto-
"̂̂ - matique, elle tend la main vers la tablette de

/ &=%. ..Cailler" fou/ours à sa portée ) car elle sait

/ âj / ÊISm^. que l' ennui et même les soucis se dissi pent
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LOCHUX
à l'usage de bureaux

sont à louer pour époque à convenir. P42.v? <; 17293
S'adresser à la Di rection de la Banque Canto

nale Neuchâteloise, rue Léopold-Robert 42.

Po§les de Radio

Superhet. Américains modèle 1932
(comp lets , y compris les lampes avec H. -P.  Electro iyn)

€» lampes, .prix Fr. 480.-
Lougueur d 'ondes : 200 — 550 — 2000 mètres ¦

Vente au comptant et a termes
Auditions dès 5 heures tous les jour», vendredi exclu

En préparation 4, 6, 7, 8 et 9 lampes , prix à partir de Fr. 212.—

Tertre 3, La Chaux-de-Fonds
Téléphone 22 490 i.i&s

____________ff_________________________ n________ E_^________ î

L/a Buick 1932 est en route !
Perfectionneménts sensationnels
parmi lesquels la "Commande
Magique" - l'innovation la plus
remarquable depuis le démarreur

Le progrès remarquable réalisé par Buick en c-réant
la "Commande Magique" représente un stage '
nouveau dans l'histoire de l'automobile, « qui se \
traduira par un supplément de confort, de facilité j
et de sécurité, comparable seulement à celui que i
nous apporta jadis le démarreur électrique. ¦

Vous aurez bientôt l'occasion de conduire ces -
nouvelles voitures.

GENERAL MO TOR S CONTINENTA L S. A.
Distributeur: GRAND GARAGE GUTTMANN

110, Rue de la Serre ... ,— La Otiaux-de-Fonds
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A lnnpp rue de la Pail! ¦• !ei
IUUCI gtage, superbe appar-

tement de 7 chambres, bains, dou-
bles dépendances, bow - window.
balcon, chauffage central, pour de
suite ou époque à convenir. —
2 nu étage de 3 ou 4 chambres,
bains, dépendances bow window .
pour le 30 avril 1932. - S'adr,
rue du Temple-Allemand 61, au
1er étage. îe&io
DÎ3nA ""lr - "n'sT"' neul ,
r ICSBiO marque suisse.
grand niai lèie , sera vendu a bas
prix. - Ollres écrites sous chiflre
A G. 1804.. au bureau de l 'Iu-
PA im.v IWI42

A VPndri> caiiso IMHI n.
W» LI9UI ia, pelite indus

t̂rle lacile ei de bon rapport ,
pour personne commerç mte. Con-
viendrait  à mécanicien ou per-
sonne sachant Intimer et limer.
Renrise environ 4500 (r. pour ou-
tillage , etc. On me.trait au cou-
rant. 18012
S'ad «ii bnr. de l'tîmnartlal.

D—lHÎA Appaie i l  4 lani-
KQQIwi pes, réseau aller-
naiit 110 220 v. Modèle récent
bas nrix. — S'adresser rue de la
Charrière 19A, au pif-non . n
gauche. 18147
HA|->4*C A vendre 2 bell'-s
Wi t>9. nichées de 7 et 10
seiiiaina -H. — S'adresser au Res-
taurant Wuilleumier, La Corba-
tière; 18064
C-jn|>a eu 1er ondule.
oHVl t n 'occasion (3 m. X &
m.) est à vendre de suite. —
S'airesser a M. Georges Herlig.
Commerce 89, La Ohaux-de-
Foims. 18091

A vendra une lallle * ouna'vciiui D ges, une glace, un
tableau, un porte poches blanc, le
tout Ir. 60.-. — S'adresser rue
du Nord 183-a , 1er étage, à gau-
che; 16757
A VAIMlrit pour causa ; «IH
A ICHU- C, départ. 1 loi
de nettes planches du treillis et
des tuiles, le tout cédé a très bas
nrix. — S'adresser rue de la Cure
6 au 3me étage , à gauche 1790!)

YiAlnn "/« ( Kei ,"'r" avec
VIVIVII étui est à vendre
ainsi qu 'une zilher concert. - S'a-
dresser la soir , après 6 heures,
rue dn Parc 65 au ler étage.

17858

£is_ W S_ t ià * ¦» louer au centre
UQI <Q!gC de la ville , 25 fr
par mois — S'adressi-r chez M
A. Perret, rue Numa-Droz SI

17875

DaHiaf»*- Appareil 4 laiii -
KQUIVi pes. réseau alter-
natif. HO-^20 v.. Aspirateur n
poussière, neuf , pour réseau 220
v. al- ternaiif . à vendre. — S'adr.
Bellevue 16. au l ez-de-chaussée. 11
droit.» (Plac-d'Armes). 178:17

' f i S- V S-A S *  A 'ouer » un u au
VUl tliçtj. garage au centre
de la ville, — S'adr. rue du Pro
grés 75. au 2m» étaee . 32493

RflflflP * ,out taire - rBCOtninan-
UUll llo dée, demande nlaca de
suite. — S'adresser au Bureau de
l'Amie de la Jeune Fille, rue Frit ?-
Courvoisier 12. 18053
Dill p sérieuse cherche place
rillo pour lout faire, à détail t
comme aide de cuisine. Bons cer-
tifii-als. 32513
8'ad. an bnr. de IMniDartlal »

JpilHP fllln Pour faire les com'UCUUC UllC missions el petits
' travaux, est demandée par la

Confiserie Grise) , rue Léonold-
Koben 29. 181196

L)0IH6SII QU6, bon domestique
sachant bien conduire les che-
vaux. — S'adresser à M. Louis
Jeanmaire, Peliles-Croseites 19

1810t.

A ldllPP Pour commencement
IUUCI | janvier , dans villa au

soleil , donnant sur jardin et meu-
blés, une chambre A coucher , un
salon et une salie de bains parti-
culière. Eau courante chaude et
froide, chauffage ceniral , entrée
indépendante. Prix , service com-
pris. 150 Ir. par mois. — OITres
écrites sous chiffre A H 3*2153
_ la Suce, de I 'I M P A H T I A L . t>2l.r>3

A lflllPP ae sulle * rUB du f io-
1UU0I grès 103A . rez- 'ie-chaus-

sée de 2 chambres, cuisine, corri-
. dor fermé. — S'adresser chez M

Feissly, gérant, rue de là Paix39
17842

A lnnpp Pour de 8U *te °" d***B *¦
IUUCI convenir rue Daniel-

Jean Richard 31. joli pignon d'une
chambre et cuisine — S'adresser
Bureau Marc Humbert , rue N11-
ma-Droz 91 17950

A lnilPP dt * N "' IB °" *-P(>(]ue à
IUUCI | convenir , apparl -meni

dé 3 pièces au centre Avanta-
geux. — S'adresser-fl M. Haer-
tel. rue d" la Balance 12 ift>393

A lnilPP apparlement moderne
IUUCI de 3 pièces, bout de

corridor éclairé, chambre de bains
installée , chauffage central: -
S'adresser a M. R. Luthy, Beau
Site 5. 15i«32

A lnnPP Pour »e •¦*¦**' »*rt'. btiau
IUUCI ) logement de 2 nièces

au soleil, cuisine, lessiverie: —
S'adr. rue Coiiibe-Grieuriii 25 au
1er étage. __ 17967

A InilPP a P»"-* i-éiluits. loge-
il IUUCI , mente d u n e  et aïe ux
pièces, a la rue ou Nord 62—b8.
et rue Frtiz-Courvoisier. — S'a-
dr.'S-er a M Notiaris , rue Fritz
Courvoisier 58 17073

A lnilPP dB 8U *le ou el,0<lue "IUUCI convenir, apparte-
ment de 3 grandes chambres,
cuisine, oorriuor fermé, premier
étage , rue de l'Envers 10. — S'a-
dresser 4 M. H. N. Jacot, rue
Pb-Henri Mathey 4. 18132

A lnnpp poar le 30 aTri* 193*'-IUUCI , beau rez de-chaussée
de 3 chambres. Chauffage central
- S'adresser rue de la Paix 87

an ler élage. 32---06

P.hamh pû bien meublée , pleinUlldlliUl ti goleil . est a louer à
personne sérieuse. Prix frs 25. —.-.'auresser rue du Parc 29. an
2me étage , a droite. 1 7977

Fied-â-terre a
Porr pré3 i'̂ 6

S'adr. an bur. do l'«Impartial .

l l h f ln i llPP "leuniée à louer àut iaillUl C monsieur travaillant
dehors. ChauQage central. — S'a
dresser rue du ler Mars 6 au
'm' étage , a droite . 17845
j l hatnhPP A louer . ue:le Chaui-UUaillUlC. bre meublée, au so-
leil , chauffée , indépendante , i de-
moiselle de toule moralité. -¦S'adresser rue de l'Epargne 8 au
ler étage. 17817
J 1, l l Q inht ' Q meublée , chauffée, aUlldll iUl C |oller _ S'adresser
rue du Nord 129, au plainpied . à
droite. 17902

flhmnhppc A lou(;''. chambres
Uliai l lUICù. nien meublées et
chauffées, a messieurs de toute
moralité. — S'adresser à Mme
Favre-Borel , rue Daniel Jean Ri-
chard 43. 32461
Pïpil.à.tpPPP A l')uer » ,,l-"e
l lCU d ICI IC. chambre meublée.
indépendante. 17905
S'adr. an bnr. de I'»Impartial-
flhamhrn A louer de siiiie ,
UUttUlUIC. chambre meublée.
S'adresser rue du Nord 157. au
1er éiarre, à «Irai e. 3249W

AppitrlBUlGni. nH rsonnes. cher-
che pour avril 1932, logement de
2 pièces, éventuellement 3. quar
lier Technicum. — Offres écrites
sous chiffre It. S. 18117. au
Bureau de I'I MPAHTIAL . 18117

Iniip fr- 8 belles chambres a cou
JUUCI Q. cber soignées, 1 grande
armuire i 2 glaces . 1 lit 50 cm.
de long, table et table de nuit
chaise, neufs , à vendre à moiiié
prix. — S'adr. rue de la Côte 12
au rez-de ebaussée . à droite 17860

Hennin ^-»0K,|en| &~»n*o. porta».
Ul alllu. ble . marque suisse, esi
a vendre avec disques. - S'adres-
ser Montbriilant 3, an rez-de-
chaussée. 17866

Pj nnn peti t modèle, pour débu-
l lallu, iant , en bon éiat , est a
vendre 290 fr. — Ollres écriies a
Case postale P. P M»), I7K7I
()npa-sj /in Complet . Mameaux
UUua o lUII , pour dames, hommes
et enfanis, en bon éiat, à vendre
a bas prix. - S'adr. rue du Nord
174 au sons-sol . » droj iR 17874

A a TPflf lPP Deuu """IB"'" i""ICUUIC , crusté 5 m.x3m «50.
ilivan lurc avec matelas, régula-
teur , commode avec marbre, ser-
vice à thé japonais. Bas prix.
S'ad an bar. de l'clmpartlal»

.-32-155

Â VPn dPP 1 d'van. fauteu i l s , hii -
ICUUI C, reail _ _ dame, 1 ca-

napé. 1 lit à 2 places , divers. —
S'adresser rue Jaquet-Droz 45. au
2me éiage. 17846

Potager à gaz, ZZ:* Ss
est a vendre. 32464
S'ad. an bnr. da l'ilmpartial»

Â VPflflPP P0*"" cau*»e de dé-
ICUUI C, pan, 1 chambre à

manger complète pour frs 7o0 — .
S'adresser rue Numa-Droz 20. au
ler élage . a gauche. 17927

Â npnrlnp a liés bas pri x, un
ICUUI C, berceau, une pous-

sette de chambre, un pousse-
pousse et une grande poussette.
— S'adr. Bel-Air 20, au rez-de-
chaussée, a droite , 18045

Â VPnH pp l grsmo-meuble à
ICUUI C, l'état de neuf , 3o dis-

ques, 1 volume «La Femme Mé-
decin du Foyer». 1 train mécani-
que comnlet. divers j aiuets. - S'a-
dresser rue du Progrès ?, au Sme
étage , à gauche. 18058
M a n t û d l l  P'""' jeune fille ue 13
lUttUlcaU a 14 ans . très bon élal .
genre soigné, a vendre. 17996
S'ad an hnr. de l'ilmpartial»

_ npniipp une table a ouvrage,
Il ICUUI C noyer noli, une sel-
lette , une garde-robe ancienne. —
S'adresser rue du Progrès 81. au
rez de chaussée. 18134

f lnn a ç inn A oéder avan,a Keu
UutuolUU. sèment , une cuisi-
nière à gaz 1 Junker et Ruhi, trois
feux, tour et chauffe-niats. —
S'adresser rue des Cretois 73.

32505 

Gramoplione c^'T'iab.::
éiat de ueut , avec 26 disques, est
a vendre. — S'aairesser a M. G
Montandon, rue Jacob-Brandt 81.

325)3 

& VPndPP ** Paire de Bkls el
n ICUUI C, habits sport pour
jeunes filles, plus 1 paire patins
nickelés. — S'adresser rue de la
Serre 81. au Isr élage. 17968

Beiieexitter.ee
uour une «lame active, par rei>rtse
d'un Magasin au centre. Nom-
breuse clientèle Eventuellement
collaboration comme employée in-
téressée — Offres écrites sous
chiffre II. J. 3.403. à la Suce,
de I 'IMPARTIAL. 32492

HTElR
de 5 fenêtres doubles, Bureau,
Fonderie, est i louer pour le 30
avril 1932, dans l'immeuble rue
du Progrès 4. — S'adresser au
Bureau de ('IMPARTIAL. 15951

Maison suisse d'ancienne ré-
putation et bien introduite ,
cherche, par gros rayons,
dans chaque canton,

Représentants
particuliers (messieurs ou
dames), môraedébutanls pour
le placemenl de spécialités de-
denrées coloniales de giande
consommalion — Offres, avec
limbt e*réponse, à Case pos-
tale 56, Berne 14.

J H-7i4 'l-B 1 79:19

musique
On cherche, pour Sylvestre

el Nouvel-An , un bon Orches-
tre, de préfèrent» 3 fl 4 musi-
ciens. — S'adr. au Keslaurnnl
Central. Delémont. Tel SU.

P-16055 D 18139 

Beaux
garages

sont a louer, chauffage central ,
eau. électrici té.

S'adresser a Sporllug* Gara
t*ïe, rue Jacob-Brandt 71. Télé-
nhone .I .H-3 . 31764

R LOUER
nour époque à convenir , rue dn
Nord 177. rez-de chauMNée
de 3 chambres, au soleil et bout
de corridor éclairé, chauffage
central , entrée indépendante ' Ce
logement a été complètement re-
mis a neuf — S'adresser Bu-
reau Clll VELU. Arch itectes .
rue ne la Faix 76. 324U6

A louer immédiatement  ou
pour uaie a convenir, è IVeuchà
tel , dans quartier tranquille ,

¦rès bel
APPARTEMENT
enlièrement remis à neuf , de six
chambres, cuisine, chambre de
bains el toutes dépendances , chauf-
lage central. — S'adr. à l'Etude
F. MAULËR. avocat , IVeuchâ-
tel . rue du Seyon 2.

P-3438-N 16074

A louer
pour avril 1932. beau ler élatie
moderne de 4 pièces et toutes
dépendances , chauffage central ,
chambre de bains non installée.
— S'adresser rue du Rocher 20
au 2me étage, à droite. 17449

A louer
pour le 30 avril, dans maison
d'ordre, près du Temple Indépen-
dant , besu rez-de-chautssée, 3 piè-
ces, alcôve , cuisine et dépendan-
ces, chauffage central. — Offres
sous chiffre M. P I78I9, au bu-
reau de I'I MPARTIAL . 17819

A louer
Pour I' 30 avril 193*2:

Inrinttrio 11 3me éla»»B de 4
UlUUalllC II , chambres, cuisine,
dépendances. 17751

luQUSITIB jl), chambres, cuisine,
dépendances. 17752

Dnitc .. *-tme é*aBe de /l chan> -
"UU* LJ, bres, alcôve , cuisine.

I dépendances. 17753
I —— -̂^

Onitt 70 rez-de-chaussée de 3
' rllllj fa3f chambres, bout de cor-
I riuor éclairé, cuisine, dépendan-
I ces. 17754

: MBMi a ayj sssa-, "w
I S'adresser au bureau Mare
Humbert . Numa-Droz W, 17755

Cas Imprévu,
à louer de suile on énoqup à
convenir , beau LOGEMENT,
2 chambres au soleil , aicôve ,
cuisine et dépendances. Prix :
Fr. 46. -. S'adresser a M. II .
Theynet, rue des Crétêts 100.

i 18030

A LOUER
¦Cocher IH , pour le 31 lanvier .
pignon d'une chambre el cuisine
— S'adr . a Gérances & Con
lentieux S. A. , rue Léonold-
Kolieri :-t2 16918

A LOUER
Emancipai ion 41), disponible
de suile , sous-sol . 1 ou 2 cham-
bres et dépendances , jar tin —
S'adresser â Gérances.& Con-
tentieux S. A., rue LeonoM-
Koberi 32 16917

A LOUER
A.-M l'Ia-çel <> '* disponible de
suite , appartement de 3 chambres
et denendances. Remis fl neuf. —
S'ariresser a Gérances & Con-
tentieux S. A., rue iaéonold
Hoberi 32 ! -! 16919

A LOUER
de suile ou époque à convenir ,
("barrière 97. joli logement enliè-
rement neuf , soleil loute la jour-
née, 3 chambres, cuisine , corri -
dor, W. -C. modernes, lessiverie
et jardin. —; S'adresser chez M.
Mamie . rue de l'Industrie 13, au
2me éiage. 17446

geau logement
au soleil , avec balcon , 1res bien
situé , de 2 grandes et 2 petites
chambres , cuisine et dé pendan-
ces , seul sur palier , dans maison
d'ordre, esl à louer à personnes
tranquilles et soigneuses. Prix
avantageux. 17607
S'ad. an bnr. de l'clmpartlal»

Aremettre
ck Genève

sur artère très fréquentée . IMaga
sin de Spécialités, avec grand
anièie. — faire offres sous chif-
fre T 809*1 X.. à PnblicilaH
Genève. JH-317 -8-A 17868

VIOLON
d'occasion, é .vendre complet ei
en fîarfait ét*nj|r.''25 —: '— S'adV.
a R. Visonj. p"t"ofesse u? de violon .
Parc 9nis 17795

PÏÉHÉÈises
et meubles antiques , grand choix
de pendules neiichaieloises avec
bronzes , dont une Irès rare signée
c Bertlioud ». avec jeu d'orgue ,
grandes tables Louis XIII. ar-
moires scul ptées , bahuts, etc.,
sont à vendre chez M. Charles
Jeannere t . Fleurier. Ecoled'hnr-
laigerie 9, Î78H3

maisonduendre
A Saint-Biaise '

dans belle siluaiion . au soleil , deux
appartements de 2 et 3 pièces, ce
dernier libre, chambres-hautes ,
balcon, vue sur le -ac , grand jar-
din avec pavillon , bains, buande-
rie moderne, eau, gaz électricité
Pronrièlè clôiurée. - Faire offres
sous chiffre O. P. 8">0«.» IV . M
Orell KÛHHli-AnnonceH . IVeu-
chàlel. Q1'' -89U9-N. 17705

§athé-§aby
dernier modèle, avec accessoires,
résistance, films, etc.,  A vendre
A la même adresse, à vendre skis
en bon état. 3249Ô
S'ad. an bnr. de l'clmpartlal»

AVIS
On vend, a ia rue <iu Nord 174.

au sous-sol , à droite , quelques
vêlements en bon élat . Com
nieis pour messieurs dep. 12 fr.
Pantalons et Manteaux dep. 6 fr.
— S'adr. le malin de 9 h a midi
et de 2 a 6 h. Même adresse , on
se recommande pour remontages
de Meubles el Literie. Bon tra-
vail. Prix réduits. 18105

111
«ont démandés par homme
ayant place fixe , avec bonne ga-
rantie. Remboursement et intérêts
selon entente. — Offres écrites
sous chiffre & B. 17890, au Bu-
reau de I'I MPARTIAL : 17890

ipii
Organisation , Mise à jour, Te-

nue, Vérification par spécialiste
Prix modérés. - Ecrire sous chif-
fre P. 4*267 C. à Publicitas.
La Chaux-de-Fonds.

1.-4267.0 174S0..'

Pension
Dans belle contrée tranquille ,

on reçoit personnes fatiguées et
nerveuses. Soins affectueux par
personne qualifiée. On accepterait
jeunes gens et jeunes filles non
accompagnés. — Ollres écrites
sous chiffre P. 380-59 L., a Pn-
blicilaH Lausanne

JH 35813 1. 17781

Enueioppes, îicsar:
ur «« i  ti i< :it n-1 ''«ut» voisin»



Le ménage communal. — Propos de
saison. — Miettes du passé.

Le Locle, le II novembre 1931.
Monts avons donné, dans un bref communiqué

paru il y a deux jours, le résultat du budget
communal pour l'an prochain; plus de six sents
mille francs de déficit ! Jamais budget n'a si
mal bouclé; il est de 287 mille francs supérieu r
à celui de cette année et de 475 mille fiancs ai-
déficit des comptes 1930; il déipasse de 230 mille
francs la moyenne des dix dernières années,
dont le chiffre maximum avait été atteint en
1922 avec un déficit prévu de 578 mille francs.
Le budget n'apporte pas de modification dans
l'organisation des services communaux et des
¦nstitutions scolaires, mais il tient compte tou te-
fois, autant qu'il est possible et sans exagéra-
t ion pessimisme, des répercussions malheureuse-
ment certaines qu 'exerceront les effets de la
crise SUT divers chanitres. en particilier l'im-
oôt et les services industriels, pour les recet-
tes, l'assis'ance dans les dépenses. Les dépen -
ses extraordinaires que la commune sera ap-
pelée à supporter dans la lutte contre le chô-
mage (subventionnement des caisses d'assuran-
oe-chômage, organisation de chantiers, etc.).
"e sont pas comnrises dans 'e proj et de bud-ret
¦̂ lles feront l'objet de crédits extraordinaires ,
demandés au Conseil général au fur et à mesure
des besoins, et viendront en augmentation des
''éoenses prévues.

Le déficit provient d'une augmentation des
dépenses d'une part et d'une diminution de?
recettes d'autre nart. Les dépenses, oui s'élè-
vent à fr. 3,310 269.80, sont de 5 % supérieures
à celles des compte de 1930. Quant aux recet-fes. elles nrévoient une diminution du rende-
ment de l'impôt qui est budgeté à 840 m'I'efrancs pour 980 mille l'an dernier et 1 million
115 mille francs dans les comptes 1930. On le
voit, la régression est sensible. Les Services
'•industriels accusent aussi une diminution dans
leurs bénéfices. 76 mille francs environ.

Le service de la def e est une lourde charge
pour la commune; il est prévu 365 mille francs
d'intérêts et 320 mille francs d'amortissements,
soit am total 685 mille francs. Si la situation con-tinuait à empirer, dans deux ans seulement, 'emontant de l'impôt arriverait tout juste à cou-
vrir les dépenses pour le service de la dette.
Cette seule consta tation prouve combien la si-
tuation est précaire.

La crise, qui a commencé en 1928. aura coûté
à la commune, fin décembre 1931. fr. 1,225.000
approximativement, soit fr. 625,000 en subven-
tions communales aux caisses de chômage et
participation communale à l'action d'entr 'a'de
pendant les délais . de carence et fr. 600,000
pour travaux de chômage. Depuis le début de
la crise j usqu'à fin décembre 1931. on peut es-
timer à fr. 1,900,000 les indemnités d'assuran ce
versées aux chômeurs par les caisses d'assu-
rance-ohômage et à fr. 400,000 les salaires
payés aux ouvriers occupés sur les chantiers
organisés par la commune.

Ce bref aperçu montre d"une part l'effort qui
a. été fait par les autorités pour parer aux con-séquences immédiates de la crise et d'autre
part l'importance des sacrifices financiers qu 'adû consentir la commune pour cette action né-
cessaire. Pour apprécier plus complètement les
répercussions de la crise sur les finances com-
munales , il faudrait ajouter aux dépenses rele-vées ci-dessus, l'augmentation des dépenses
d'assistance et les moms-values de recettes
provenant des impositions communales et desbénéfices des Services industriels.

Nous avons déj à parlé de l'activité du comitéd'entr 'aide aux chômeurs ; relevons auj ourd'hui tezèle qu 'apporte la sous-commission de Noël àpréparer une fête qui remette un peu de gaîté
au coeur de ceux qui souffrent depuis de si longs
mois. Cn réalité, ce sont deux fêtes qui sont pré-
vues, la première pour les parents, le lundi 21 dé-
cembre à 20 heures, la seconde pour les en-
fants, le mercredi 23 décembre, à 17 heures. Le
Comité a inscrit sur ses listes plus de six cen.s
familles, groupant un millier d'enfants. Chacune
recevra une attention , soit sous forme de sub-
side extraordinaire, soit en nature et tous les en-
fants auront une collation. C'est une dépense de
près de 25,000 francs qui est prévue.

Noël est à la porte , nous ramenant la forêt
de petHs sapins sur la place du marché, les vi-
trines brillamment éclairées, contre lesquelles
s'aplatissent les nez des gosses, et... la neige,
qui a fait son apparition mercredi soir, sem-
blant bien vouloir établir ses quartiers à de-
meure.

Dans les magas'ns, on se plaint du marasme
des affaires , cela ne marche pas fort C'est as-
sez compréhensible. Quand il y a juste de quoi
subsister, il faut renoncer au superflu.

» * •
On ne sait plus que donner aux enfants, en-

tend-on dire (en temps normal). Nous avons re-
trouvé dans les souvenirs de Mlle Elvina Hu-
guenin , qui fut institutrice au Locle au s'ècle
passé le passage suivant , qu 'il nous a paru in-
téressant de relever: Nos poupées étaient loin

de ressembler à ces ravissants bébés aux bel-
les chevelures b.ondes ou brunes pouvant ouvrir
ou fermer les yeux, s'asseoir, plier les bras, dire
papa et maman, et dont la vue m'a fait regret-
.er parfois de n'être plus enfant. J'étais encore
toute petite quand on m'en présenta une dont
j e revis souvent les pareilles parmi les j ouj oux
de Nurember g : elle était en bois et tom d'u-
ne pièce, corps et vêtements. Une j upe toute
ronds et vernie du haut en bas, ainsi que la
taille, en raies de couleurs voyantes : rouge, bleu
j aune, ven. Les bras, dirigés en avant , étaient
retenus aux épaués par une cheville qui traver-
sait le corps ; un poupon aussi en bois, était ajus-
té sur les mains, et une ficelle qu'on tirait d'en
bas faisait monter et descendre les bras et sau-
er le bébé.

Si, du côté des j ouets les gosses d'il y a un
s'ècle étaient moins gâtés que les nôtres, Mlle
Huguenin nous apprend que par contre il con-
naissait un article plus soigné, les hommes de
pâte. On leur faisait des yeux avec des grains
de genevievre. J en ai vu , dit-elle, d au moins
un demi-mètre de haut , coiffés d'un tricorn e et
ayant des revers et des bouton s à leurs habits.
Et puis les ouvriers s'ingéniaient à varier leurs
produits : ils façonnaient des oiseaux de

^ 
dif-

férentes sortes, des animaux ressemblant à des
lièvres ou à des lapins, et d'autres choses qui
Intéressaient beaucoup les enfants.

Pas si lo'n que ça, nous entendions, il y a peu,
une personne qui disait : il y a cinquante ans«
dans notre fami 'le, nous recevions à Noël , de
nos parents, un homme de pave , une pomme et
une paire de sabots et nous étions contents.
Simplici é d'antan , qui peut bisn, à certains
égards, fa 're regretter le «bon vieux temps».
Depuis lors, on s'est ingénié à mè tre en pra-
tique cette maxime de La Rochefoucauld: Le
superflu , chose si nécessaire.

Qéo ZANDER.

m^dû  s-
ûiouvelles raèiopRoniqucs

Un émetteur flottant
Le professeur Moltschanov, de l'Institut so-

viétique des recherches polaires, a monté un
petit émetteur sur bouée qui sera ancrée dans
le, détroit de Bering. Cet émetteur transmettra
automatiquement des observations météorolo-
giques.

On espère ainsi recueillir des données de
grande valeur, sans qu 'on soit, pour cela, obli-
gé d'organiser de dispendieuses expéditions.
Les premiers essais effectués avec cet émetteur
flottant auront lieu au printemps prochain.

La radio scolaire
En Tohécosilovaquie, 225 des 1350 écoles po-

pulaires possèdent déj à leur appareil récepteur
et prochainement une décision sera prise afin
de savoir rapidement comment doter les autres
écoles également d'un appareil de T. S. F.

Le signal d'entr'acte du nouvel émetteur
tchécoslovaque

La nouvelle, station puissante de Lïblice, de
Bohmiseh Brod, adoptera un signal d'entr'acte
original ; ce sera un son continu donnant le la
naturel. Un dispositif spécial assurera une jus-
tesse constante et pourra être de la sorte une
indication précieuse pour les musiciens.

Communication radiophonique av«2c une
expédition

La « Sohenectady - Amateur - Radio - Associa-
tion » communique que chaque nuit elle obtient
une bonne communication radiophonique avec
une expédition américaine en Asie centrale, se
trouvant actuellement dans le groupe nord-
ouest de l'Himalaya. L'expédition est équipée
d'un «émetteur pour ondes courtes travaillant sur
35 m.

Service Radio Philip s.

Le Noël aux eniants des chômeurs.
Depuis la deuuièie communication à la presse,

le L/omité de Noël aux enianu» de chômeurs a
constate par les -ao&s nomoieux qui lui parvien-
nent ue la part des sociétés de l.-i ville , des com-
merçants, des organisations patronales et ou-
vrières, des institutions de bleu/aisance et
d'entr aide et de ia part de particuliers, que son
initiative suscite, comme l'année dernière, le bel
élan de générosité et de solidarité qui en a mar-
qué la réussite. On constate une fois de plus que
la générosité montagnarde n'est pas un vain
mot et on est heureux de la voir à l' œuvre dans
les temps tout particulièrement difficiles que
nous traversons. Malgré les soucis qui accablent
les uns et les autres , il est réconfortant de sen-
tir qu 'en notre ville la peine de ceux qui sont
atteints par le chômage ne laisse personne indif-
férent et qu 'on compatit en une action généreuse
et effective au sort de ceux qui souffrent de la
crise et spécialement à celui de leurs enfants,
innocentes victimes de cet état de choses.

La collecte à domicile s'effectue ces j ours
dans tous les ménages de la ville par des per-
sonnes de bonne volonté avec un carnet muni
du timbre de la préfecture et de la direction de
police.. Prière de vérifier si les carnets qu 'on
présente à domicile sont réguliers et de signaler
immédiatement à la police toute irrégularité.
Les don s peuvent aussi être versés au compte
de chèques postaux IV-B 1546.

Tous les dans en nature sont à faire parvenir
à M. Julien Rochat, secrétaire des écoles, Col-
lège primaire.

L'action à entreprendre cette année par le
Comité de Noël des enfants de chômeurs sera
plus importante que celle de l'année dernière à
la suite de l'accroissement du chômage et du
nombre d'enfants qui méritent la bienveillante
attention de ceux qui seront chargés du contrôle
et de la répartition des cadeaux (obj ets utiles).
C'est pourquoi il est adressé un appel tout par-
ticulier à toutes les personnes qui peuvent faire
un sacrifice, à qui s'en va d'avance la gratitude
de ceux qui désirent le succès de cette action
d'entr'aide et de solidarité.

Le Comité de Noël aux enf ants de chômeurs.

^CHRONIQUE,

9te±F-£pÊ_

Au bout du quatrième jour le mystère
demeure entier

Voilà quatre j ours que dure le procès. On
croit qu 'i' ne se terminera pas avant samedi,
dans huit j ours. Mais, à part le rapport des ex-
perts, nous ne recueillerons plus quelque chose
de bien neuf. Les accusés ont été entendus, les
principaux témoins ont été entendus.

Oserais-je donner mon impression ? écrit le
correspondant particulier du « Jourrnal du Ju-
ra ». Pour moi , le mystère reste entier.

— Qui a versé le poison ?
Ce ne peut être que Riedel, Antonia ou Mme

Riedel.
Riedel avait-il intérêt à la mort de sa fem-

me ? Non, ou, ou en tout cas, il n'avait pas de
motifs sérieux. 11 tenait encore à sa femme.
Quand il était près d'une, il pensait à l'autre.
C'est un homme sans volonté, apathique, que
les femmes mènen t à leur guise. 11 n'est pas
mauvais, au contraire. Que souhaite-t-il sinon
que tout s'arrange et que son ménage à trois
marche sans trop d'accrocs. Et, en apparence
— à ce qu 'il peut voir — ça marche. D'ailleurs
il peut bien se douter que , si sa femme meurt
d'un mal mystérieux, on le soupçonnera. Aus-
si, sitôt après la mort de Mme Riedel, il est in-
quiet S'il ne le dit pas, il a bien compris qu'il
y a eu empoisonnement. Et — on le sait -*•- il
soupçonne un peu Antonia, un peu sa fe mme.
Son attitude, ici et là, quelque peu singulière,
est facilement explicable de ce fait.

Restent Antonia et la femme légitime.
Mlle Guala est la femme passionnée. Vive,

gaie, bavarde et méchante à ses moments, elle
n'en est pas, pour autant, la mauvaise fille qu'on
a «lit Une j eune fille qui laisse un bon souvenir,
qui économise plusieurs milliers de francs, qui
reste sept ans et demi dans une même place et
gagne 3.20 francs par mois, n'et pas une vilaine
créature. Elle aime les garçons; mais, on ne
connaît pas qu'elle ait mené une vie déréglée
avant de connaître celui à qui elle sera toute
entière. Elle avait été fiancée avec Riedel. EEe
portait une alliance. Elle avait des goûts de mé-
nagère. Elle rêvait de devenir la Frau Doktor.
Evidemment, le remariage vient faire échouer
ses beaux plans et ruiner ses plus chers espoirs.
Va-t-elle j ouer éternellement le rôle de secon-
de ? C'est dur. Supposons qu'elle ait versé le
poison pour se débarrasser d'une rivale. Maté-
riellement, ce n'est pas impossible : elle connaît
la pharmacie, elle prépare le thé, etc. Elle a
parlé plus ou moins nettement de vengance
Mais elle est locace et. dans la colère, elle peut
avoir laissé échappé des propos violents. Si
elle a fait le coup, il faudrait admettre que cette
femme ment auj ourd'hui horriblement. Ses dé-
positions fourmilleraient alors de contradictions
et on verrait la menteuse se dessiner nettement.
Or. sa défense se tient et certains détails se vé-
rifien t. Rien ne permet de dire avec certitude :

— C'est elle !
Il y a en sa faveur, un argument moral qui

n'est pas à dédaigner. Son journal, écrit en pri-
son reflète une âme résignée dans son malheur.
Il y a des accents de martyr. Quand eUe récon-
forte son Max, l'encourage, veut souffir pour lui
dans la joie, il y a là des accents qui, comme on
dit ne trompent pas !

Beaucoup d'indices permettent de soupçonner
Mlle Guala. Et pourtant..

Mme Riedel, est, de l'avis de sa soeur elle-
même, froid e, calme. Ce n'est pas un ange. Elle
est raisonneuse. Quand on lit ses lettres, on
s'aperçoit qu 'elle sait persuader plus qu 'aimer.
D'ailleurs, si elle tient de sa soeur, elle doit sa-
voir calculer. Si j e ne m'étonnais pas que Mlle
Guala tire du revolver, j e crois Mme Rie-
del capable à la rigueur, de s'empoisonner. A-
t-elle des raisons de désirer la mort ? Certes,
Si elle est la femme légitime, elle n'est pas la
préférée. Elle voit que cette Antonia sait mieux
s'attirer la sympathie des gens, qu'elle prendra
le dessus dans la maison. Elle sent la supériorité
de sa rivale, plus vive, plus gaie. Même la pe-
tite Loreli semble subir le charme. Et ce doit
être amer! Supposons qu'elle se soit empoison-
née. Dans ce cas, elle a machiné la plus horrible
des farces et elle est un monstre. Car, s'empoi-
sonner lentement, s'arranger avec raffinement
pour laisser percer les soupçons sur les autres,
c'est horrible. Supposons qu'on l'ait empoison-
née. Dans ce cas même, il y a des Choses qui ne
s'expliquent pas. Car une femme QUI est malade
comme elle, doit pourtant avoir des soupçons.
Au bout de deux ou trois j ours, cî'.e devait dire :

— On m'empoisonne !
Elle pouvait téléphoner. La borme était là,

elle pouvait dire aux médecins :
— Je crois qu'on m'a empoisonnée.
Or. elle n'a rien dit et c'est incompréhensible.

C'est pourquoi jus qu'à présent pour moi, le
mystère demeure entier.

-~—aB^»*<aaW—

le procès Kiedcl-Gnala

ECMO S
Vocation

— Et votre fils, chère madame, que comptez-
vous en faire ?

— Un violoniste.
— Et avec qui prend-il des leçons?
— Oh ! nous n'en sommes pas encore là ;

pour le moment nous nous contentons de lais-
ser pousser ses cheveux.

MJS* ïttM-ocl.^
Les jolies combinaisons de coloris

Les dernières collections nous ont p rouvé que
les modélistes n'avaient p as abandonné encore
ce thème des contrastes et opp ositions de coloris
sur lequel ils p euvent broder avec tant de f an-
taisie et de diversité. Cette mode est d'autant
p lus app réciée qu'elle se révèle p ratique et f a-
vorise certaines transf ormations de toilettes.

Il est diff icile , en ef f e t ,  lorsqu'on veut changer
l'allure d'une robe, de trouver exactement le
tissu dont elle est comp osée si ton n'a p as eu
la précaution d'en réserver un peu au début ;
alors qu'il est relativement aisé d'en acquérir
un autre de nuance et même contexture dif f é -
rentes mais qui s'harmonise cep endant bien avec
le premier.

C'est toujours le haut d'une robe qui se dé-
f raîchit le premier et il arrive souvent, lorsqu'on
p arvient à le remp lacer d'une manière ou de
l'autre, que la toilette p uisse rendre encore bien
des services. En pareil cas, les ef f ets  de con-
traste dont nous venons de p arler peuvent se
montrer p récieux et d'ailleurs U est à noter que
les couturiers les emploient eux-mêmes pour
certaines de leurs créations montrant un haut de
robe diff érent du bas.

Voici p ar exemp le une robe de lainage mar-
ron dont le corsage est usé ou déf raîchi ; on
sait que certaines nuances prennent à l'usage
des tons f aux qui sont tout à f ai t  laids. Pour la
transf ormer agréablement, il n'y aura qu'à f aire
l'emple tte d'un p etit coup on de jersey de laine
rouge orangé ou bien d'un gros marocain de
soie si on désire lui donner un p eu p lus d'élé-
gance et conf ectionner cette sorte de blouse qui
viendra s'incruster sur la jupe.

Rien de p lus nouveau et de plus heureux en
même temps que la combinaison de ces deux
coloris qui sont aussi d'allure très automnale ;
notons toutef ois qu'il est possible d'en adopt er
d'autres, selon la robe que l'on p ossède ; avec
du noir, le vert lumineux sera j oli tandis qu'a-
vec du bleu marin on p ourra adop ter soit du
rouge soit un bleu beaucoup p lus clair.

CHIFFON.

-SEUSS , Rue Daniel Jeanrichard
3RUMBACH & Cie, Rue du Parc 24
LfcVY Fils , Ch., Magasin Continental, rue
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controle *t • VJ."" qui vous garantira le maximum de résultats et d'efficacité
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dans le monde entier, et nous avons reçu des - ¦.. —
milliers de lettres d'attestations enthousiastes. A Mr ALPHONSE BERGERAT

_-* K n> H _i-TIC '* AGENCE EXCLUSIVE DU PEIGNE ÉLECTRIQUE WHITE
ClAKAJM l i t  ROUTE DE CHÊNE. 2, GENÈVE

Il ne vous coûtera rien d'essayer le peigne Chez Veuillez m'adresser contre remboursement , avec pile et
vous : si au bout de 7 jours , vous n'êtes pas instructions complètes :
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tuel, veuillez découper et nous envoyer le coupon (Biffer ce qui ne convient pas)
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Radio
Nous ventlous non seu-
lement , mais réparons et
surtout nous veillons
au bon fonctionnement de
tous les postes de T S.
F. qui nous sont confiés.
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Crêpe Chine art. 2.95 3.75 S
Crêpe Georgette 3.25 4.90 6.50 3 |

An Bon Csénie |
H.€- Chaui-de Fondi W>\ ¦

ETlBEiWES
Fauteuils petit „Club"

Prix très avantageux lTSô'.i
ainsi que tous meubles rembourrés

Jules ROBERT
Japt-DlOZ 16 Tapissier Jaquet DlOZ 16Ancienne Maison de Liqueurs, Spiritueux et

Vins, ayant spécialités, demande J H1315 N

Rcprôcittant adifi
pour la place de La Cliaux-de-Fonds et environs. — Faire
offres sous chiffre J. H. 315 IV. , ans Aunoucen-Stiisses c
S. A., à Neuchâtel. g

_ma*ta — n gm ((arantis Irène , fixations soignées
«f»* ajg| B SV 15 a ao 1rs. la paire. |u.«qu'a 190
%¦*->. BSbm-H/ El cm., chaque ski' cassé dans ceu--

¦̂W ï|plfe ; Si qualiié pendant la saison sera
B̂ ¦P _̂k S_3 remplacé Rrail s 17942

V G^l  E. FRANOELLE
¦¦̂ ^̂ ¦¦¦ ¦BHIHm 13, Rue de la Paix, 13

Le lecord de la rationalisation
Nous vous offrons pour

IORPJPO
La Torpédo portable No 15

avec tous les derniers perfection-
nements. Secteur mobile comme

sur les grandes machines
modernes. 17135

Agints géniram pour la Suisse Romande :
¦.A TOUR S. A.

G. IN'Z/.l ItRiirés
4, Tour do l'Ile 4. CH«as«_èw«B
Démonstration sans engagement.

Etrennet utiles
Rideaux

Divans turcs
Jetées

Fauteuils
Linoléum

Ml.-A. FEHR
mmssii r 17581

i-u<Mi>i l'i ii lsn TA1 ,3 *201

Soins de Beauté
Massage du visage

Succès assuré
Prix irès modéré 3541

Madame 1. Bourquin
Masseuse diplômée

«Ift-nlx 1

Masseur-Pédicure diplômé
Pose de Ventouses da0UîeU rS
Massages vibratoires et fœhn

Albert PERRET
8e rend a domicile.

Numa-Droz 31. Téléphone 21.708
Reçoit de 1 à 4 heures. 2432

^Wy I il E N° 6856

b plante el sels mil
RUPPOLIT

fortifie et maintient la santé
En vente dans les pharmacies

Prix fr. 1.25 le paquet
OF*-SS4N IB24B

I Quelle personne pré I
;'ij terait, conlre de bon- ¦

H nés gar anties , à indus- _BH iriel neuchâtelois , lasom- ¦
¦ me db 17945 ¦

31 if.
I remboursable moi t i é  lin 9
B Avri > . moitié fin .Septein jEl bie 19J12 ln :ei . jts  a cou- IS

Î-JB venir. - Ollreu sous chil fa{
i tre H It 17915, au Bu- |
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DINER
A vendre un joli uiner, p»>

elaine de Limoges, bas prix. -
'ad!*, au bur. ds P«Impartial» .

17889

A vendre 1KU13

Potager à gaz
« [eux. 2 [ours, a conditions 1res
avantageuses , — S'adresser rue
du Commerce 51, au 2me étage. »



L'actualité suisse
Chronique neuchâteloise

Le Locle. — Au Conseil général.
De notre corresp ondant du Locle :
Après que le rapport du Conseil communal à

l'appui du proj et de budget pour 1932 ait été
pris en considération et renvoyé à la commis-
sion du budget, M. B. Laberty (p. p. n.) proposa
le vote d'un voeu à l'adresse du Conseil d'Etat ,
ainsi conçu : « Le Conseil général du Locle, au
cours de la discussion du budget communal de
1932, prévoyant un déficit de plus de «500,000
francs, sef permet d'exprimer le voeu que le
Conseil d'Etat veuille bien pousser le plus ra-
pidement possible l'examen des propositions de
compression de dépenses que le Grand Conseil
lui a demandé , car, en l'absence de ces proposi-
tions concrètes, les autorités communales peu-
vent difficilement en adopte r elles-mêmes, sans
commettre certaines erreurs ou certaines injus-
tices. » L'orateur exprima son regret que le
Grand Conseil n'ait pas déj à envisagé « certai-
nes » compressions possibles pour l'an prochain
déj à. Cela aurait permis aux Communes d'en
faire de même chez elles. Il ne fallait pas être
sorcier pour deviner que l'orateur visait les sa-
laires des fonctionnaires. Mis au pied du mur ,
il se défendit de demander une baisse de sa-
laires , mais seulement un sacrifice librement
consenti dans l'intérêt des finances communales.

Une longue discussion (qui dura pas moins de
deux heures) suivit, au cours de laquelle on en-
tendit divers orateurs défendre las salaires des
fonctionnaires , tandis que d'autres estimaient
qu'une réduction temporaire aurait été suppor-
table. On parle de chômage, de Superholding, de
tarifs douaniers, de budget militaire , etc. Le ter-
me « économie » «3ue l'on agite depuis de lon-
gues années est périmé ; il ne porte plus et on
l'a remplacé par un synonyme, compression , qui
va mieux. Cela permit à un pince-sans-rire de
conseiller de proposer l'installation d'une fa-
brique de compresseurs à la place de l'école de
boîtes dont un conseiller réclamait la fermeture.
Voilà une industrie nouvelle qui n'aurait pas
chômé !

M. L. Huguenin (p. p. n.), tout en épousant
l'opinion de son collègue , trouve que l'on de-
vrait revoir les traitements : il estime que les
gros traitements — ceux des ingénieurs par
exemple — ne sont pas suffisants si on les
compare à d'autres des classes inférieures.

M. H. Gentil (p. p. n.) et plusieurs orateurs
socialistes, en particulier M. Ed. Spillmann, dé-
fendirent les traitements des fonctionaires, es-
timant que ce serait fa ire empirer la situation
que de diminuer encore le pouvoir d'achat de
cette classe de la population.

Les fonctionnaires trouvèrent encore un dé-
fenseur en la personne de M. H. Favre, le direc-
teur des finances. Celui-ci rappela avec justesse
que depuis 1922, date à laquelle les traitements
des fonctionnaires furent stabilisés, ils ne leur
ont été servis intégralement que depuis 3 ans.
D'autre par , les fonctionnaires abandonnent vo-
lontairement , chaque mois, une partie de leur
salaire en faveur des chômeurs. M. Favre fait
encore remarquer que si l'équilibre du budget
cantonal se fait par une réduction des subven-
tions , ce sont les grandes communes qui en pâ-
tiront , particulièrement Le Locle. Le budget re-
flète la situation d'auj ourd'hui et il n'est pas
possible de le modifier.

La proposition d'adresser un voeu au Conseil
d'Etat fut repoussée par 14 voix contre 6 et plu-
sieurs abstentions.

Le Conseil général se réunira vendredi pro-
chain pour étudier le budget, chapitre par cha-
pitre, et entendre le rapport de la commission
du budget.

Le développement de notre ville

La Société de Développement de notre ville
se propose des buts bien définis. Au point de
vue de la propagande en faveur de la métro-
pole horlogère, des cartes du Doubs et des en-
veloppes, avec vues de la région, ont été édi-
tées ces derniers temps. La Société se propose
en outre de publier par la suite un dépliant sur
lequel La Chaux-de-Fonds est située dans l'es-
pace.

Dans son programme d'activité, l'A. D. C. a
inscrit également la question des sports. Notre
région , en hiver , convient particulièrement à la
pratique du ski, du patin et de la luge, aussi
tous les efforts devront tendre à favoriser 1 ar-
rivée chez nous des sportsmen bâiois. bernois ou
autres. En été, des counses de chevaux ou au-
tres manifestations constitueront certainement
un grand attrait non seulement pour les Chaux-
de-Fonniers, mais encore (pour toute la popula-
tion jurassienne.

Une commission a été désignée pour s'occu-
per de la création d'hôtels-pensions à La
Chaux-da-Fonds. ce qui permettrait peut-être

de loger les élèves du dehors ayant l'intention
de fréquenter nos écoles supérieures. Ces hô-
tels-pensions seraient également de grande uti-
lité lors de congrès importants, car les lits dis-
ponibles dans nos hôtels sont (dans le cas d'un
congrès) en somme très limités.

On se propose également et nous en avons
souventes fois parlé ici-même, d'organiser une
« Fête des montres » comprenant un grand cor-
tège allégorique et historique tout à la fois, ain-
si qu'un spectacle de grande envergure en l'hon-
neur de la montre et de la Métropole horlo-
gère. Aussitôt que la situation le permettra, de
nombreuses commissions seront nommées et
auront pour mission de nous doter, avec tout
l'apparat désirable, de la « Fête des montres »
prévue.

D'autre part , une commission spéciale fonc-
tionne depuis quelque temps pour mettre cn
activité le rouage financier de la Société. Ce
n 'est certes pas là la moindre des attributions
particulières.

Enfin une question a retenu l'attention du ,
bureau, celle de la réglementation des établisse-
ments publics. Un parallèle des mesures prises
dans les villes voisines et chez nous permet de
relever quelques détails de réglementation et
autorise à présenter certaines revendications.
La commission désignée pour rapporter à ce
suj et s'est entourée d'une documentation très
fournie et ses observations fort obj ectives fu-
rent présentées en j uin dernier. . Tout en rete-
nant certaines suggestions formulées , la com-
mission renforcée, chargée de revoir la ques-
tion particulière des établissements publics, a
estimé qu 'en raison des circonstances économi-
ques actuelles, le programme préconisé dans le
rapport présenté le 4 j uin 1931 n'est pas réali-
sable actuellement. Par contre, elle a élaboré
un programme minimum qui contient .sept re-
vendications, sous la forme suivante :

Fixation de la fermeture de tous les établis-
sements publics à minuit.

Octroi de permissions d'établir des terrasses
fleuries devant certains établissements.

Octroi de permissions tardives dans une me-
sure plus large.

Augmentation des permissions de danse.
Octroi de permissions tardives aux cafetiers,

restaurateurs et hôteliers dans des cas spéciaux
(présence d'acheteurs, visiteurs, voyageurs, tou-
ristes, congressistes).

Création , d'une manière pressante, de possi-
bilités de loger en notre ville un plus, gj-àî d
nombre de voyageurs, visiteurs, touristes et
congressistes.

Enfin, établissement en notre ville de pen-
sions-famille.
. Sous la présidence de M. J. Dubois, l'A. D. C.

s'est réunie j eudi soir au Buffet de la Gare et
a pris connaissance du rapport de la commis-
sion renforcée concernant l'étude d'une nouvelle
réglementation des établissements publics. Les
sept revendications précitées ont été votées à
l'unanimité des membres présents. Une déléga-
tion a été désignée en vue (.  présenter ce pro-
gramme minimum aux autorités de la ville.

Bureaux officiels de renseignements

L'Assemblée générale annuelle de la Socié-
té des Bureaux officiels de renseignements du
canton de Neuchâtel a eu lieu le 4 décembre à
Auvernier.

A teneur des statuts, elle a procédé au renou-
vellement triennal de son Comité. M. Edmond
Kuifer a été confirmé à l'unanimité comme pré-
sident , M. Vullième, directeur de l'Ecole de
Commerce remplacera au sein du Comité, M.
Hans Billeter , décédé.

Les comptes de l'exercice écoulé, arrêtés au 30
septembre , ont été approuvés, et le budget du
nouvel exercice adopté.

Le rapport de gestion , dont les conclusions
ont reçu l'approbation de l'Assemblée, relève le
fait que , malgré la crise, les subventions et co-
tisations n'ont subi qu'une très légère diminu-
tion. C'est surtout dans une période de dé-
pression économique qu 'une institution qui cher-
che â attirer et à retenir chez nous les visiteurs
doit être soutenue. Une somme de fr. 6,300.—
a pu être consacrée à la publicité , but essentiel
des bureaux de renseignements.

Une nouvelle édition de la carte des Sen-
tiers du Doubs, revue et corrigée, a paru au
printemps ; ornée au verso de.jolies vues de La
Chaux-de-Fonds, du Locle et des Brenets, elle
contribuera à faire mieux connaître cette ré-
gion pittoresque. De nouvelles séries de car-
tes postales à vignettes ont paru; elles repré-
sentent les Bassins du Doubs, le Creux-du-Van,
les Brenets, le Château de , Neuchâtel, Le Lo-
ole et La Chaux-de-Fonds.

Il a été envoyé aux agences des chemins de
fer fédéraux et de l'Office Suisse du Tourisme 11
séries de 30 clichés chacune pour proj ections,
soi;' au total 330 clichés représentant un j oli
choix de vues du canton ; ces collections de cli-
chés sont utilisés à l'étranger pour des tournées
de conférences, manifestations de propagande,
etc.; les renseignements obtenus sont très fa-
vorables à ce moyen de réclame.

Les prospectus des gares C. F. F. mention-
nent les excursions les plus intéressantes à faire
dans les environs de Neuchâtel et dans les
Montagnes neuchâteloises. Le Bureau a sous-
crit à des annonces dans les prospectus des ga-

res de Bâle, Zurich et Berne , dans la brochu-
re de l'Agence des C. F. F., à Paris et dans
plusieurs guides et j ournaux.

De nombreux articles illustrés ont été pu-
bliés par plusieurs revues touristiques et nos
différents guides cartes, etc., ont été largement
distribués en Suisse et à l'Etranger.

Le bureau a accordé des contributions im-
portantes aux nouvelles publications de l'A. D.
E. N., savoir: Neuchâtel Ville universitaire, le
canton de Neuchâtel en automobile et la nou-
velle affiche de Neuchâtel. La Société des Bu-
reaux officiels de renseignements travaille en
étroite collaboration avec l'A. D. E. N. et avec
l'Association pour le développement de La
Chaux-de-Fonds. Les rapports avec l'Office
Suisse du Tourisme et l'Union romande du Tou-
risme ont été très suivis.

La publicité scolaire collective en faveur de
nos écoles et de nos pensionnats a pu être
développée.

Les questions d'horaires ont eu toute l'atten-
tion du Bureau ; quelques améliorations ont pu
être obtenues ; d'autres réclamations devront
•ctre renouvelées en plein accord avec la Fédé-
ration du Pied du Jura.

S'agissant du programme d'activité pour le
nouvel exercice, l'édition d'un nouveau guide-
dép iant du Canton , abondamment illustré, s'im-
pose en premier lieu.

L'Assemblée a pris connaissance d'une circu-
laire récente de l'Office Suisse du Tourisme qui
donne des explications intéressantes sur la pro-
pagande par radio, il ne faut pas négliger ce
nouveau mode de publicité ; des démarches col-
içwiives des Soc é.és de radiophonie de Neuchâ-
tel et de La Chaux-de-Fonds vont être faites
pour faire comprendre que nous entendons obte-
nir notre part dans les programmes de la Sta-
tion de Sottens.

La prise de films neuchâtelois à l'occasion de
certaines actualités est aussi un excellent moyen
d'attirer l'attention : c'est ainsi qu 'on a vu le
dernier cortège des vendanges de Neuchâtel
passer sur l'écran à Paris et dans d'au.res villes.

Enfin , tenant compte de l'ouverture prochai-
ne de la nouvelle patinoire de Monruz et du dé-
veloppement- des sports d'hiver à Chaumont ,
l'Assemblée a chargé le Bureau de renouveler
ses démarches pour obtenir que Neuchâtel soit
admis sur la liste des stations pour lesquelles des
'billets de sports d'hiver à des prix réduits sont
délivrés.

a
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tOtte rubrique n'émane pas de notre rédaction, elle
n'engage paa le Journal.)

Méphisto ???
Nous avons vu « Méphisto » hier soir au Ca-

pitole, le premier film parlant français à épi-
sode, d'Arthur Bernède, l'auteur de « Judex » et
de « Belphégor ». Ces deux oeuvres, dont le
succès fut immense, n'existent pas à côté de
« Méphisto », qui est certes le plu s formidable
film policier qui ait jamais paru à l'écran. A l'in-
térêt d'une intrigue exceptionnellement pas-
sionnante s'aj oute le j eu d'artistes réputés, dont
René Navarre , le plus populaire des héros des
romans policiers. Aj outons que le roman passe
entier à chaqu e séance. — Représentation tous
les soirs sauf samedi. Matinée dimanch e à 3 h.
30. Location dimanche de 14 à 18 heures.
Téléphone 22.123.
« L'Aiglon» à la Scala.

L'admirable drame romantique d'Edmond
Rostand, « L'Aigon », l'un des plus grands
triomipihes de la scène française , a été trans-
posé à l'écran avec beaucoup de bonheur par
Tourj ansky. qui en a fait le plus délicieux des
films parlant français. Il est vrai que ce grand
metteur en scène n'en est pas à son coup d'es-
sai. C'est lui qui fut le réalisateur de tant d'oeu-
vres inoubliable s , telles que : «L'Ordonnance»,
« Michel Strogoff », « Volga-Volga », « Les Mille
et Une nuits». Comme touj ours il sut s'entourer
pour l'interprétation de «L'Aiglon», d'artistes
réputés et dignes du chef-d' oeuvre du grand
maître français. On y applaudit les Jean Weber,
Simone Vaudry, Desfontaines , Victor Francen,
Jeanne Boitel, Georges Colin , etc.

Aj outons que les décors magnifiques créent
avec une exactitude rigoureuse l'atmosphère fa-
vorable au développement de l'action, et c'est
une vision d'art inoubliable que l'évolotion de
la silhouette blanche du due de Reichstadt, par-
mi la splendeur des costumes de féerie , des toi-
lettes de Cour au milieu de l'admiration des
femmes.

Voilà du beau cinéma parlé français.
Apollo: Une merveille du cinéma muet. Un

film d'aventures de plein air en couleurs natu-
relles , tourné dans l'Arizona: «Le Réprouvé» ,
la plus captivante des créations de Charles Dix,
le plus beau cavalier d'Amérique. Matinée di-
manche à 15 h. 30: Deux personnes paient une
place.
« La Chienne aux yeux de femme ».

Ce titre étrange est celui de la plus amusante
pièce dm théâtre contemporain. C'est peut-être
le plus gros succès actuel de comédie française.

« La Chienne aux Yeux de Femme » sera
joués sur la scène du Théâtre demain dimanche
en soirée par la troupe Evrad , composée d'ar-
tistes des principaux théâtres parisiens, dont :

Marguerite Mayane, du Théât re Daunou, J. B.
Evrard , du Théâtre Pigalle, Hubert Daix, du
Théâtre Antoine, vedette des films Paramount»
Max Delty, Julien Bertheau, Ariette Cariys,
etc., etc."

Location tous les j ours de 9 à 19 heures.
Grande salle du Cercle Ouvrier.

Chacun sera heureux et satisfait d'assister
aux trois représentations de samedi et diman-
che. Le programme est bien établi, gai à sou-
hait, varié, plaisant dans toute sa matière. C'est
d'abord Pernetty, le fin diseur, et Gisèle Leduc,
sa partenaire, qui vous égayèrent par leurs
amusantes re.vuettes ; leur gracieuse présenta-
tion est non moins attirante et ils forment un
couple d'artistes récoltant en tous lieux des
applaudissements nourris. Antoinette Grées,
pour la première fois en notre ville, est origi-
nale par son genre de productions avec instru-
ments, c'est une artiste qu 'il faut entendre afin
d'admirer sa virtuosité.
Temple Indépendant.

Dimanche soir, à 20 h., nous aurons le plaisir
J'assister à une soirée de préparat ion aux fê-
tes de Noël, la nativité d'après le peintre Stein-
hausen. Cette soirée sera accompagnée de pro-
j etions lumineuses et de musique.

Invitation à chacun. Collecte pour la com-
mission d'évangéiisation.
Exposition de peinture.

Rappelons l'exposition de M. Ed. Kaiser fils
qui aura lieu au Musée des Beaux-Arts du 13
décembre au dimanche 27 décembre de 10 à
12 heures et de 14 à 17 heures.
Brasserie-Concert de la Boule d'Or.

Samedi, dimanche et lundi , Jans Dorval , la
sympathique chanteuse-fantais'ste à voix, le très
populaire comique Dorés et les élégants Viol-
lys et Riva-Siva, pour la première fois en no-
tre ville. Très j oli spec.acle de famille.
Dernière occasion...

U est rappelé au public la dernière et irrévo-
cable représentation donnée par la Théâtrale de
la Maison du Peuple à la Grande Salle commu-
nale , ce soir à 20 heures et quart. Il reste en-
core quelques bonnes places, mais hâtez-vous, si
vous voulez voir « Arsène Lupin».
Fête de Noël.

Le Comité de l'Etablissement des j eunes filles
se recommande à la générosité du public pour
la fête de Noël de ses j eunes protégées. Les
dons en espèces et en nature seront reçus avec
reconnaissance au siège de l'oeuvre Rue Fritz-
Courvoisier 7.
Concert religieux.

Dimanche 13 décembre, le Choeur mixte de la
Paroisse catholique chrétienne (rue de la Cha-
pel.e 7) vous convie chaleureusement à assister
au concert religieux qu 'il organise sous la di-
rection de M. Charles Brandt et avec le bien-
veillant concours d'artis.es de notre ville. Mlle
M. Mathys, soprano, Mme Daucourt , soprano,
Mme A. Pantillon-Brehm , alto , Mlle G. Brandt ,
harpiste , M. Max Scheimbet, organiste et d'un
orchestre à cordes , 15 exécutants. Au program-
me figure l'oeuvre d'Athalie , musique de F. Men-
delssohn sur la tragédie de Jean Racine.

Ur.2 première audition aura lieu à 15 h. et la
seconde à 20 h. 15.
Parc des Sports de la Charrière.

Nous nous plaisons à rappeler la grande j our-
née de foot-ball du dimanche 13 décembre au
Parc des Spors de La Charrière. Le matin match
comptant pour le Championnat suisse entre
Bienne Promotion et Chaux-de-Fonds Promo-
tion.

L'après-midi mach de coupe suisse (perdant
éliminé) entre le F. C Cantonal (Neuchâtel) et
le F. C. La Chaux-de-Fonds. Qu 'on se le dise.

Communiqués
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VINS et LIQUEURS
vous assurent pour les fêtes
l' exécution PARFAITE de vos ordres
petits et grands. - Demandez prix courant

TÉLÉPHONE 2 1 . 0 6 8
M a i s o n  f o n d é e  a n  1 8 7 0
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GRAII DE SALLE CIMMLE
Samedi 12 décembre,

a 20 h. 16 

LA THEATRALE
DE LA MAISON DU PEUPLE

Dlr. : Ad. Sandoz

donnera une dernière et irrévocable représentation

Arsène Lupin
» Plèoe en 4 actes 17914

d'après le roman de Maurice LEBLANC
aveo la collaboration de F. de CROISSET

Prix des places : Fr. 1.— non numérotées. 1.60 numérotées
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Brasserie-Concert : Boule d'Or
Samedi , Dimanche et Lundi

Jane Dorval, chanteuse fantaisiste à voix
Le très n_ f_ i_r_&&populaire comique Wl _̂-cP

Les élégants et éfrangreH

Viollys et Riva-Siva
pour la première fois à La Chaux-de-Fonds

Beau programme de chant, de danses et de comédie
Spectacle de familles. 17783
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«te bains 18180 teneur, 2 chambres , corridor,

cuisine, chambre de bains Ins-Huma Droz 169, ̂ .?aem^!:- £™ «* „ m . , 181B6
uor , cuisine , chambre de bains. 

 ̂ ^̂  ft ĝg^
<i oorr'dor. cuisine. 18157

IfDDia-DlOZ 156, Ehambres." eo?ri- Darf >\ sous-sol. 2 chambres
ucr. cuisine, chambre de bains *¦" J» cuisine. 18174

ComUe-GiIeniin 29, totiS. SBS5 "'̂ -̂
corridor, cuisine, chambre de
balDS * 18183 HOnOe 4i bres, cuisine et dé-
DTflfltîlC 1A1 E0QS-S0» »  ̂cham- [tendances. 18159
HUyiH 143, bres, corridor, . «t- 

 ̂  ̂

beau 
et 

grand garag.

Progrès 71 «ki^SS M ûIî i SJŒfit
Tfltll rin Don 7î rez-de-chaussée directe. 18161
IBIB UB Mil «. 4 chambres cor- ,, . ». Bona._0_ t 2 cham.ridor cuisine etiambre de bain^ 11160161 LL, bres. cuisine. 18162chauffage central. 1818b "*

FllïïDK lfi ler étaBe d?J 3 cnam RDina DlOZ 167. d™8
3 chfmbrls:LI1VCU IU. bres. corridor, cm - corridor. cuisine, chambre deBine , chambre de bonne. 18187 bains , chauflage central. 18163

ÏDdmtpl8 25,8^ÏSe-î3* CliarilÈIfi I ËS&&-SSE
ne et dépendances. 18188 cuisine. 18164

Frïtz-Coarvoïsïer 38, ̂ .tem- Terreaox 6, Ène:2 ch8mib8r^bres. corridor, cuisine. 18189 m a  *t
PnctiorC I f l  rez de-chaussèe, 06110131 110 0̂1 24, T cham-
l UolICio IU , 4 ebambres. oui- bres . cuisine. 18166
sine, dépendances. 75 

%
par 

 ̂

. 

^ 
, 
^^Crétêts 96, c^^orjôr

4 
CÉDêfal -DoîOW B, KtâïïT:cuisine , chamore de bains, chauf- j 4  "» 

1816gfage central , jardin. 18191

Crêtets & Ja^r *» a S-SsilSB
r,r » « Pignon de 2 cnam' PHB»-ÛBtutt l JStfiS-
GfUraltar tl ̂ .

oncnisine:hadmé:  ̂
--«¦ 

^ „ »™
Peuaances. 18193 f-j-gQ 2  ̂

«*£%££,*_

GÉnWÉ0ï 4. champ,brn
 ̂r; \J

e7àZ:i_ee zcZ 118194 Industrie 25. bîïïi »ado,c.bS3:
Darr 17 4me ét*Be de 4 Plèces. sme. 18172
rull VI, corridor, cuisine et dé- . _ _ . _«__.
pendances. Conviendrait pour Pour le 29 février 193. :
petit atelier. 18195 ¦ . - . .  «- ler étaRe 2
Nnnnn 1 beau et grand maga J01UU U1QUUI UU , chambres, cui-neDïB L, sm. 18196 «u» IM73
Hnn! 1T7 Rez-de-chaussée infé-
IIUIU l i l .  rieur, 3 chambres. Sadr. à M. A. Jeanmonod,
corridor , cuisine. 18197 gérant , rne du Parc 23.

W Théâtre de La Chaux-de-Fonds |;
¦1 n,ireal , : | DÉmai'the 13 décembre ,.,„„„, M
çM 7 n :-tQ | En soirée fj h. *»l ffj-,

 ̂
Le Hpeciacle le 

I
>IUH 

Hem-talloonel î^r
||${ de la HaiNOD lliéàlrale W$

P UNE SEULE REPRÉSENTATION Wt
H du formidable succès du Théâtre Oaunou g

I LA CHIENNE 11
fc? AUX 6 :̂

1 YEUX DE FENNE i
*î Comédie <>n 3 a«*lei* de 11 VVAN M>li 

^
t^^ Inlerprè 'ée par:  l- - 'y

i ĵ ilai!*ii«»i i te -|!AVY .\i; .1 -lt l i V U A i i l)  K
gB «in 'l' Iia ^A - rp aip a '(ï a- t :vr-  d" T'.PAI TP Pip alle  H

:̂  Hu-B-etr-t Utdm ;̂ jl
JMîj du TbPàire A i v - ' i i i a - — Veatene ai, s Ki lm »  Paramount  . »3

|-J Haï l>«*lly j J« i l l« » i i  lt«'rih«'aii | Ai* elt«* l'arlyw mh

I j^ 
Le spectacle commencera par 

Ĵ1 Devant la Porte 1
fei Comédie en I acie d'H-nri l>UVEl iNOI> f f i i

SE Prix des places de fr. 1 SO A 5.SO Kg

 ̂
Location au bureau de tabac du théâtre. S 4̂.

M K .  IOUN lew jours de il a 19 heurPH 17863 _|B'
laE ~  ̂ _.,__.ii ,_1 *__/ ŜPORTN

m Costumes norvégiens 5Q _ 4q. %J> nour uauiHB - m«*ssi«-ur« - «-niants «#?¦ ¦ty» B̂a

B Pantalons norvégiens 28.- 25.- 19.- \E Blouses norvégiennes 29 - 25 - 1B fermeture éclair *^» afc «# . W

H Chemises jersey laine tontes teintes, pour da- Kg
H me«t et messieurs, Pnllovera et Gilets haute non- Wt
¦ veanté. Chaussons ski, Bandes norvégiennes et JB
V sfaawls. CHOIX et QUALITÉ. M

\f)u Petit (ÔOVRC/

ÉCOLE DE TRAVAUX FÉMININS
La Chaux-de-Fonds

EXPOSITION
-

Elle s'ouvrira le samedi i'ï décembre 1931 , au Collège des
Crètèis . dans les locaux de l'Ecole, au 2me étage.

Elle sera ouverte les samedi et lundi de 14 à 21 heures at di-
manche de U à 19 heures 32391

La CommlHHion de l'Ecole des Travaux féminins

Jeux de familles. ££
Léonold-ltobert A4 t Vis-à-vis de la Pome i l. < *» oiaoli l - i«oh« » ri  <>4

-̂ -
^
¦k

 ̂ .Afc Ï-*"*1""**"—™"*""*!__^? *!_• ^^f*»jffl̂ *****<̂

} Combattent <¦:

Fl ÈV R ES
MIGRAINES
NÉVRALGIES S

RHUP1ATISI1ES 9
, \MUX DI DENTS *

ET TOUTES g1 DOULEURS ( J

Ccîctiets du -
DTIAIYRE

I 12 Cachets ll.Sxsa touia h_ %11m_aes_ .ilCaiM OJtO

RESTAURANT DES
GRANDES CROSETTES

Dimanche i:t décembre
dès 14 heures

BAL
Bonne muHlque

Con«ommatiout4 de 1" choix
Se recommande,

18211 Le tenancier.



PîllT dû? ^nnrtC Dimanche 13 décembre, à 10 heures Dimanche 13 Décembre, à 14 h. 30 précises: pn* d'entrée .

L? ï_"™.!îyi!i Bienne Promolion • Chaux-de-Fonds Promotion rmat'at *• «-•»»»»¦= *——> «** *» ^TSaïST^o.,^
,:,
i»»i«.» c"*°™.fî"?"*".* :"'""* Cantonal I ¦ Chaux-de-Fonds I S£"-"-"fi

«M————BI—¦_—— _̂i_ _̂M -¦¦! i i^ _¦¦ mu» «ai ¦ i ¦M—H1TT—IM—11 __ WS_ t_ Usm_BBB_B

H il ià m W Hi 1 S&kt. JiW-I__. « S I  t15* «—* W") j -""-"Si _E 7̂ ^̂ - ^̂  J_-*il Htb. _j

|gs*j^ ŷ»if^pff»"y»y/>*»*^»^

\ l«s Chanx»de»Fands — les E»a»nrfs
capital et Réserves 1rs 132.000.000. —

Nos Bons de Caisse
NOMINATIFS ou au PORTEUR

à ¥̂ / 0
de 3 à 5 ans

3, sont admis pour les

PLACEMENTS DE FONDS POPULAIRES
I K24R I

mm E^ëH-SONOIIE m

I

Tous les soirs à 20 ta. 30 Ë
Dimanche matinée à 15 h. 30 |̂ ]

Le triomphe de _________________________________ »-,e P*us «?ra »1(i succès [y

Le plus grand film ^^p 
W HÂK H Une affaire 1

modernes. \V % ¦¦"* w^jBLftjL  ̂
Une 

femme crie 
son 

pi

Huguette ex Duflos ^gpft 
§B

lqf \ jÊÈ 
pas'sl0

cé"èbtequc le I
Charles Boyer J f^^^ ^ v̂^m W  «Accusée , M
André Burgèrç im ŜtkW^H 2% Jw levez -V0US )) P

dans le rôle de CHARLES BOYER f,,
Kr

, 
r HUGUÈTTE-OUFLO^ ra

«» ££_, i
_ _ __ FILM PARLAN T FRANÇAI/  ĵ ffl? [Ilaijer >'*Tne-aar-e » ' _____ S-

II sera prudent de faire réserver ses places. pal
«Le Procès de MARY DUGAIM » fait salle comble partout. 17881 I

Location dès // h. du matin, p our 2 jours à l'avariée. - Jet. 21.853 tir ;

EXPOSITION DE RADIO
ouverte tous les j nuis,  y compris es
dimanches de décembre, ll Iaut la i-
siter avant de prendre un engagement
quelconque. — — — — — 182:lS

_»*-rc *_. g__

Grande salle du Cercle Ouvrier
Maison du Peuple La Chaux-de-Fonds

Samedi et Dimanche

Variétés
PERNETTY et GISELE LEDUC

les excellents revuelti sies gais avec rénenoire moderne

ANTOINETTE GREES
l'exqtiise artiste insi iumemisie 181™

Programmes récréatifs
Entrée : — .20 Pas de quêie Invitation cordiale

CAFE-BRASSERIE-RESTAURANT

"TERN8NUS"
Léopold* Robert 61 Léopold-Robert 61

Rénovation des locaux terminée
Ventilation spéciale. - Reprise nu service. - Restauration. - Pen-
sionnaires — Tous les samedis soir : P 4363-<2 18227

Tripes nature et sauce champignons
Tous les jours , anrès-midi et soir , ainsi que IH dimanche matin

CONCERT CONCERT
par le renommé orchestre «Jack and his boys».

SE RECOMMANDE , LE TENANCIER , RENE EMERY.

- IA>- -. , .., - - - 9 *n«a>4--H i_ HHBSH

\ : -'ï\ BRASSERIE MULLER f \

i m CAFE — RESTAURANT — TEA-ROOM _¦ JE
p § Serre 17 A W H-1 §5 E Tél. 22.140 |*i

Samedi lit décembre

i TRIPES 1
yy Dès 21 heures : j - \

I n /i IU f i m iî ™isé 18136 -g H41HiiHm PHOTO CLUB I
:£ ŝy. -1 t. ,"&-  . M_t~*MlMirafe M ."_ .' -, 3 gj •'- \J

'' \ jj

Brosserie de la Serre
Samedi 1 2 décembre

avec permission tardive.  orgainisH» par le
GROUPE tlRIQIIE

Dimanche 13 décembre 18234

33 ,A. 3ST S _E
Orche iire Dollw

Restaurant de l'Etoile d'Or
Rue A. -M Piaget 18223

Samedi et Dimanche 1 % et 13 décembre

ARDRE DE NOËL
ofiert à sa fidèle clientèle et Iamille

agrémenté par l'Orchestre
Entrée entièrement libre 

¦¦¦¦¦ ¦'¦ -»»wtiira _--M_.

d' acheter j§ffi|jj| | iii § écouter -
u" __m._ra.Wl W «eux de

JEAN L'EPLATTENIER
2, Chemin de Pouillerel , 2

Téléphona 24,432

Une seule audition
vous convaincra l

Appareil des premièr es Marques
Mêmes garanties

Mêmes facilités qu'ailleurs I
MEFIEZ-VOUS DES POSTES TROP BON MARCHÉ Û
DONT VOUS REGRETTEREZ L'ACHAT. P-4365-C 1822t. 1

AMPHITHEATRE DU COLLÈGE PRIMAIRE
LA CHAUX-DE-FONDS

Lundi 14 Décembre \ 931 , à 20 h. 48

COHFÉRENCE
sur le sujet :

La force curaliue de reieciricite
au service de la santé et des soins du corps humain.

La haute fréquence peut-elle guérir : rtiumaiismes . gout te .
sciatique. affections uerveuses . névralgies, symptômes de vieillesse,
ele. Les démonstrations expérimentales avec projections lumineuses
vous iniéresseront. P 3401 N 18247

Entrée libre, k enfants De seront pas admis Entrée libre.
MOBIL S. A.. Zurich, Uraniastrasse 31 33

I
^èreViSÎTE I
1 ~ DES FÊTES I

visite a %̂>6 T- > „„_ Ij j l r  r TéLéPHONE 22.393 m

Magnin ouvert le dimanche — Voyez les nouveaux étalages ||f

De Fr. 1.75 - 5©.-
chez 32483

CUIRO
Hue du l-tilts I

LA CKAUX-DE FONDS
Tél. 227!» S. E. N. J.

Cartes de visite
Exécution prompte et soignée

Prix normaux

IMPRIMERIE
COURVOISIER

EXPOSITION DE PEINTURE
Ed. Kaiser Fils

au Musée des Beaux - Arts
(Salle du bas) 32514

du 13 Décembre au Dimanche 27 Décembre
de 10 à 12 h. et de 14 à 17 h.

ENTRÉE FR- 0.50
Temple Indépendant

Dimanche 13 Décembre, à 20 h.

Préparation à Noël
J2a of ëaf ivif d d'après le

p eintre Sieinf iausen
Projections lumineuses îsaia Musique
Invitation a chacun. Collecte pour la Commission d'évaiiR èlisation

Enchères piaoliciu-es
aux HaBaa*l9--tâ<em«ew-e4ga

Vente définitive
mardi IS décembre. <lès 15 heures , il sera vendu a l'ait »lier
de mécanique de M Paul SCHENK aux HAUTS GKNEVEYS.
1 machine a analer les balanciers . 1 iour aux extérieurs , 1 machini-
à écrire f Remington» . 1 lot d'acier en barres , 1 pelite camionnette et
d'autres objets «nvers.

La vente qui sera définitive aura lieu au comptant, conformèmeni
à la L. P. 18233

CERNIER, le 12 décembre 1931.
OFFICE DES POURSUITES DU VAL-DE RUZ

I , «. P r opn -é :  Et iVDLLER

Visitez noire Ei position |
Choix comple*! ||

Outillage pour découpages |
Bois - Modèles - Vrilles - Bocf ils - Forets

Bancs de menuisiers
Scies — Rabots — Villebrequins

Marteaux — Tenailles
So/0 S.E.N. & J. 5»/o S.EN. A J.

A. & W. KAUFMANN
Marché 8-10 LA CHAUX-DE FO «OS Tél. 21 Ci5G 21 057

t_x_B__mmmÊgsmmmÊm Tm_ WBS_m_Smi\m \i\ mi i iifHwmii i 1 1

A vendre
(aines d'emballage et boit de chauffage

très bon marché im;
S'adresser : rue Fritz-Courvoisier 56

GMiriDACiiar
RUE »V PARC 24
Téléphone tCI.OS-

Hôtel Gi»8-ïe«

fripes
tons les Sameifis

Tél. 21.073. - Salle au 1er étage



IN» 15617. — Lia» A NNéE. 8 1

1 SOIERIES JOSEPH I
3, Cours de Rive - GENÈVE i

W-' ' -''?;> < SlP -̂_r_rl__- >̂V_BffiSîH _B_B-R_B-(3f__ï9_l-SR_BBI_.»l-B_BEI_HS_r_!« _̂Ê*--?* S

i?l l îiinsnoo pure lalne- *I 95 m
»?£-% Ldl ilC&yOlJ uni et fanta isie pour robes, Jf  ̂ fè?# ;
p.!, O largeur 100 cm. le m, «-MS ÊiPif

H I dinonûo Fe ,aine - ^p ro^",nanteai '1 
^

30 Si - - '¦' y  if «ffl ï ï l f f f l S r ï\ velours «le laine . Velouté fantaisie , WL. *f *0 T- R
» bl-§Slt&||UU largeur 100 et 14U cm. 4 Qfl W ST

I 1 flinsnPQ w™ '* îXb^qt'sfr̂  £90 IHS- ' - . "' 
__

0^ lBi_ lli l ïU Uia ,*<-ii - ile. Point i l lé .  Ecossais, etc., Bne Hn*!!
ïy [yi ¦""¦••Jj** largeur 130 et 140 cm. le m. f̂f i,

1 i QÎnrjîino He cou -̂ OQ0 1lfi LdiIlaUug 'tsrĤ T^w'So O 1̂
- * lf I I " envers croisé , uni el im- j *r? ii  tf i_ \ r1- 'S velours anglais ==;£:; 3M B

H npntdHpQ mms' Â Wmî. ¦ B U .miï S S ï aS  llïil dessins et coloris modernes, _^_i B-*' -î
. U U I I I U I I I I V  hauteur 90 cm. le m. ^f

Demandez nos échantillons .y-

r ¦ ~ T " •EJàV.*'—_J__W——E——r

Les disques POLYDOR
I 

enchantent tout le monde

566084 Aïda O céleste -.Ida. - llérodiade. Air de Jean.
5660*62 La Oûle enchaînée.  Air de Pamina.

l-'aUNl Bal lade .m roi de Thulé.
566010 Damna t ion  de l-'aiiNl. Marche hongroise.

Marche lunèbre H'.liop in).
ôfCOO i Ikamnaliou de l'an st. Menuet des Follets.
566006 Une nui t  «ur le Mont Chauve (Mussorgsk y).
Prix ¦>«¦¦* «Bisque, Fr. «8.-25

o218:(8 Le Hère I H vicloire — La .Vla.n-lon
.-)2 l 84U Marche Lorraine — Le régiment de Sambre

>| el Meuse.
'-} 52184!» Venta de Goya , Paso-Doble. — Rêve brisé , valse

521842 Four une heure de bonheur — J'veux ma place
i an soleil.

521860 Dans le cœur du vieux Paris. - Mon idéal.
521861 Quand on t ient  le coup. — Rien qu 'un moment.

Madame

¦•¦•I* ¦»ar «disque Fr. 4.'_-5

Auditions sans engagement
Demandez nos catalogues gratuits

GRAMMO S. A.
Rue Léopold Robert 70, La Ghaux-de-Fonds

maison spcaiale de Radio et Gramoplione
Succursales : Bâle, Lucerne , Schaffhouse , St-Gall , Zurich.

I 

Samedi 1. Décembre 1931.

â flfc i
Poudra lever UAWA

' MALADIES DE LA FEMME 1Toutes les maladies dont soufi re la femme proviennent
de la mauvaise circulation du sang. Quand le sang circule
bien , tout va bien : les nerfs, l'estomac, le coeur, les reins,
la tête , n'étant pas congestionnés , ne font point souffrir. Pour
maintenir cette bonne harmonie dans tout l'organisme, il
est nécessaire de faire usage, à intervalles réguliers, d'un
remède qui agisse à la fois sur le sang, l'estomac et les
nerfs, et seule la

JOUVENCE DE L'ABBÉ SOURY
peut remplir ces conditions , parce qu 'elle est composée de
plantes , sans aucun poison , ni produits chimiques, parce
qu'elle purif ie  le sang, rétablit la circulation et déconges-
tionne les organes.

Les mères de famille font prendre a leurs fillettes la
JOUVENCE de l'Abbé SOURY ponr leur assurer une
bonne formation.
! 

_____—_. Les dames en prennent pour éviter
AJ ŷ^^̂ . 'es mi graines périodiques, s'assurer

/x /yyi& *\ deB époques régulières et sans douleur.
/ rej£ï& \ Les malades qui souffrent de Mala-

Vm^r 1 dies intérieures, suites de Couches, Per-
\ X?jj% / tes blanches , Métrites , Fibromes , llé-
^Ulfflw raorratiies, Tumeurs , t rouveront  un
^Bar8_̂  soulagement à leurs souffrances en

Exer ce portrai t employant la JOUVENCE de l'Abbé
u2&. — ' SOUItY.

Celles qui craignent les accidents de Retonr d'A|re «loi-
vent fai re, avec la JOUVENCE de l'Abbé SOUHY. une
cure pour aider le sang à se bien placer et éviter les mala-
dies les plus dangereuses.

La JOUVENCE de l'Abbé SOURY ae trouve dans
toutes les pharmacies.

PRIX : Le flacon } iffiffiS ï t? lT*
Dépôt général pour la SUISSE : Pharmacie des

BERGUES. 21, Quai des Bergues . à Genève.

Bien exiger la Véritable JOUVENCE de l'Abbé SOURY
Lqoi 

doit porter le portrait de l'Abbé SOURY , et la
Ni-j- nature Ma;*;. DUMONTIER en ronge.
auÇ^J^AUTj -t£i_-*^-*ODU

"MENAGERE 1

B Sur pied du matin au soir, «ille
8 vaque à ses multiples occupations.
S Même si elle souffre souvent de
9 maux de tête, de dépression
I générale, toujours les Comprimés

La tuba d* v«rr», f r». _ —. Dam lai pharmacl«u. j

-. ' »
les *3| ' 1

chômeurs
étudient et se servent avec
succès de «l'Indicateur des
places» de la «Schweiz
Alls-emeine VolkM-Zei-
Inr i -i» . à ZoGngue. Cha-
que numéro contient de
300-1000 offres

de places.
Tirage : 90,000.
Clôture des annonces :

mercredi soir. Notez bien
1'adrcsne exacte. 10136

JH 10 3 U  10136

'_______mmmWÊÊBtWmmmËMmi

Carnets divers. Librairie Courvoisie i

__§ÉL . ÊÊÊHè*
¦_^P_---B 

:"'"' Su_¦ ¦ '¦ y '̂ % fflr ^BeKŝ *''i

^kti S^SïcfaDo
VAUT LE CHAMPAGNE

La maison

NEUKOMM & C". VINS
vous le fournira

Téléphone 21.068 - Téléphone 21.068

m_t_ m_ m_tmm_mBsm_mm

COMBUSTIBLES Ij
Boulets, Coke, Anthracite, etc. m

BOIS î&v. c 11
'' Sagin, Foyard , Troncs , Tourbe y
BAUMANN II

KriVa-nàtH 23 Tel "-'l Mafl |
_——¦ IIIIIIII ii imii ini

IfSilans]
D1 F. SCHEURER & C" I

Neuchâtel &
¦

^ 
JH-5038-N 17854 M

FEUILLETON DE L'IMPARTIAL 13

PAR

Albert-Uean

— Evidemment !
— Vous n'avez qu 'à me dire exactement de

quelle façon les choses se sont passées... Et puis,
zou, je me mets en route!.. Et ça ne traînera
pas, allez !... Je vous prie de le croire !

Robert narra alors par le détail au détective
l'enlèvement de Gisèle sur le Vieux Part. Et'
quoi qu 'il lui en coûtât, il crut ne rien devoir lui
cacher de la « combine » qui s'était terminée de
si étonnante façon.

Mazargues opinait gravement du bonnet et on
le sentait prodigieusement intéressé par le récit
de l'aventure.

— Dommage que l'affaire ait tourné comme
ça ! déclara-t-il, quand Robert , un peu haletant,
eut terminé sa confession... Le coup était gen-
timent arrangé... En principe, vous deviez tou-
cher la prime...

— C'est bien ce que j'ai fait ! gémit le fiancé
de Gisèle.

— Et garder la jeuhe fille !
— Ne me retournez pas le couteau dans la

plaie !
— Je comprends , maintenant, pourquoi vous

êtes venu me trouver !... Vous ne pouviez , évi-
demment , vous adresser à la police officielle.

Il y eut un silence. Le détective réfléchissait,
avec une attention qui creusait un grand pli ver-
tical entre ses sourcils broussailleux.
Robert n'osait troubler cette méditation. Mais

ses regards erraient autour de lui et l'éclat du

logis ne lui inspirait qu'une confiance relative
en les capacités du détective privé.

Mazargues sentit l'inquiétude de son client et,
tout de suite, il le rassura :

Ne vous en faites pas ! déclara-t-il... Du mo-
ment que j e prends une affaire en main, y a du
bon !... Mois j e ne marche qu 'à coup sûr et à
condition, bien entendu, que l'affaire m'amuse:
Ge n'est pas avec des principes comme les miens
évidemment, qu'on s'enrichit!... Mais, dans la
il n'y a pas que l'argent , heureusement ! _,

Et, parce qu'il s'aperçut que son client plon-
geait la main dans la poche intérieure de, son
veston.

— Chut ! Chut ! Ne parlons pas de ça, pour
le moment !

— Mais...
— Rien d'avance !... C'est encore un de mes

pincipes-... On ne paye que quand les recher-
ches ont abouti !

Il aj outa , avec un peu de mélancolie :
— Je ne partage pas, sur ce point , les idées de

la plupart de mes confrères. C'est comme pour
la publicité : je me contente de la réclame par-
lée. C'est la meilleure !... Et pour les bureaux :
pas de frais inutiles !... Un personnel réduit au
minimum...

Il avait arraché une feuille du bloc posé sur
sa table, entre le cornet de sel fin et les pelures
de l'oignon matinal.

— Donnez-moi le signalement exact de la dis-
parue ? commanda-t-il.

— Ma pauvre Gisèle !
— Allons ! Ne nous attendrissons pas!... Quelle

taille a la j eune fille ?
— 1 m. 65.
— La couleur de ses cheveux ?
— Blonds !
Puis, brusquement tendant au détective le fa-

meux j ournal dont l'annonce l'avait si dange-
reusement tenté :

— Vous n'avez qu'à recopier le signalement
de cette Lucienne Chanceroy !... Vous aurez,
du même coup, celui de ma pauvre Gisèle !

— Bien ! répondit Mazargues.
Et, quand il eut terminé avec applicaion, son

petit travail :
— Je vous demande vingt-quatre heures,

maintenant...
— Pour la retrouver ? cria Robert, sur un

ton d'angoisse.
— Non !... Mais pour avoir de ses nouvelles !...

Il ne faut pas mettre la charrue avant les boeufs ,
mon cher ami !... Les renseignements que vous
me donnez sont déj à très vagues... Et ce sera
bien beau si , demain soir, je peux vous dire :
«On l'a vue à tel ou tel endroit ! »

Et il conclut avec un peu d'orgueil :
— Heureusement que je connais tout le monde,

par ici !... Sans ça, vous savez...
Il dédaigna d'achever la phrase menaçante,

Robert , alors, humblement, lui demanda :
— Est-ce que j e puis vous être utile à quel-

que chose ?
— A quoi, bon Diou ?... Vous ne feriez , au

contraire, que me gêner !... Je vais commencer,
tout de suite ma tournée par les garagistes. Cet-
te voiture est peut-être une auto de location...

— Oh ! Je ne crois pas !
— En tout cas, elle peut avoir été remisée

dans un garage... Si encore vous aviez eu la pré-
sence d'esprit de noter son numéro !...

— Je n'y ai pas pensé ! avoua Robert , d'un air
pu eux... Dame ! On a beau être à la page, quand
une histoire comme ça vous tombe sur le tour-
nant de la figure , avouez qu'il y a de quoi être
un peu surpris ?

— Evidemment ! reconnut le détective.
Il ferma les yeux et parut s'absorber dans une

méditation que les invectives et les blasphèmes
du perroquet ne parvinrent pas à troubler.

Quand il souleva ses paupières lourdes, une
flamme de satisfaction allumait ses prunelles
j aunes de vieux matou :

— C'est un Russe qui a enlevé votre fiancée !
déclara-t-il à son client stupéfait.

— Un Russe ?... Comment savez-vous ça ?
répliqua Robert...

— Les initiales que vous m'avez signalées :
B. K. sont, selon toute vraisemblance, celles cie
deux noms russes !... B : Boris !

— Ou Bertrand ! objecta le fiancé de Gisèle.
— Et K ?... EstTce l'initiale d'un nom français ?

triompha le détective... Allons ! Parlez franc !...
Est-ce que vous connaissez beaucoup de gens,
chez nous, dont le nom de famille commence
par la lettre K ?... Non, n'est-ce pas ?... Alors,
vous voyez bien que je dois avoir raison !

Tout en parlant, Mazargues s'était habillé. Il
avait endossé une petite jaquette., à carreaux
j aunâtres et gris dont les pans s'écartaient, com-
me deux élytres de scarabée, sur son ventre
bombé gainé d'un gilet à fleurettes.

Une chaîne de montre qu'accompagnait une
poire de corail, une griffe de tigre et un petit
plumet de cuivre oxydé ; un pantalon de drap
noir ; des souliers j aunes et un chapeau de paille
complétaient la parure du détective qui lessi-
vait lui-même, chaque soir, son linge de cellu-
loïd dans sa cuvette, avec une petite éponge.

Et, lorsque quelqu 'un s'étonnait qu 'un homme,
de la valeur de M. Mazargues, pût se contenter
d'un si pauvre équipage, le policier levait au
ciel ses grands yeux glaireux et déclarait : « Ce
sont les femmes qui m'ont perdu ! », ce qui ne
voulait rien dire, mais faisait touj ours beaucoup
d'effet dans le quartier.

(A suivre.)

Le Retour du Printemps

{ Topaze?
Cortaillod rouge, mous-

seux gazéifié , fr. 3.30 la bou-
teille. - En vente chez DROZ &
Co. Vins. La Chaus-de-Fonds.
Téléphone 21.(546. 17027

félépùone Z1.044
Georges Hertig

Vins 17796

ta!aioiuBs illustiEr'ougrenreusd:
commerces ou industries , sont
rap idement  exécutés et avec le
plus grand soin , par l'Imprimerie
COURVOISIER - Plaoe Meuve .

Excellent

Pain au beurre.
i eauMlreniap
IHUS chez "*

S. RIESEN.
rue Léopold Robert 112

et sur le Marché.
Télép hone •itAiî

Seivice àdomicile.
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PANSEMENTS - HYGIE NE - ORTHOPEDIE - BAMDAGES. tous qeores, tout-» formes, et sur mesures

BAS A VARICES INVISIBLES avec et sans elas tquès - CEINTURES VE MTRIERES
Magasin ouvert les WHIWIVft WÊ flfcff IMT Kf* SE ÏF'W W W-Wî Ctï Magasin ouvert les

dimanches de décembre £$& JL HIEIAI JfeW JËSBQ %L§ A JLJU JKi SSi dimanches de décembre

EI_liS@l_nil l> (A MIC" Chaiffe-lits - Tapis - Tabourets - Chanceliers - Tables et Meu- I j|J II ff |llBi ||f̂ i
lHi_yimIlllWt IIVll llll bles divers pour malades - Pharmacies de ménage, de poche, de 1_WI#' I1-V%I IV1 I

»«. Numa-Droz . 92 courses et pour Automobilistes. 18857 _r^l*_»l_o«_«5 S4.310

nou v eau!!!  InUal»teui*si élect ¦-! «j « ̂s* floupeau 1 1  i
;

r de Pietro fj*\
Rue Léopold-Robert 74 - Téléph . 21.523 W _̂?"\ *j

LA CHAUX DE TONDS %2V/A.vous trouverez uu choix mi'i ve i l l c t ix  nn *î2ô 10 W*_9*̂  _r Jmti_.

Horlogerie - Bijouterie - Orfèvrerie ^^ ,̂_^|̂ _feet objets d'Art _t»kj f̂ t̂̂ ffl
«Qfe Ĵ \ Ç-, ^^̂ f̂fiSmïWffc'est connu vous payerez bain mardi. - ;3_*' f  \ \C / *̂ p B XU3mtXuM_ lUJ,"

et vous aurez le max imum de garaniie. C ĵ»» V j  \>. m f  yVff|l^^CTffS'»*?y*H-r
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Jfe
fi^̂ ^̂ K

Garage W. TUSCHSR
Rue de la Loge 7 La ChailX ad<6'FOIldS Rue de la Loge 7

Réparations et revisions soignées
Outilla«îe itioïlcroe — Prlm awantfa iteux

Fournitures et Accessoires
Huiles — Benzine — Pneus

Chaînes à neige (marque suisse «Zigzag»)
29v 500 — -lOxSUO — Fr. 45.— la paire. 17841
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!• Aviso!
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Af in  de permettre à noire pers onnel de jouir de son re- \ K
j pos complet les Dimanches de Décembre, nous informons notre
\ nombreuse et f idèle clientèle ainsi que le public en général que } B

| nos magasins resteront f ermés j 1
les dimanches 13, 20 et 27 décembre *

: Nous vous recommandons de faire vos achats les jo urs de semaine s P|
| VOYEZ NOS 5 VI TRINES. «tain j

! A. &W. KAUFMANN lf
| MARCHÉ 8-10 Téléphones 21.036 & 21.057 MARCHÉ 8.10 j B
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Snow-boots
pour dames:

); noir «i brun
foin caoutchouc

bien fa -nt tè
<_.90
noir et brun

entièrement caoulrhouc
aveo crémaillère

il' nui-.

o.ao
Bottes russes

noir el brun
sans créni-u i'àre '

O.OO
Bottes russes

noir KI hi un
avt-r. cr lîtail pre

15.8Q
eu toile imperméable

un loi

3.90
pour u u f a n t s i

uu loi 1.S2I7

2.00
Voir le» vitrines

vers la Place du Marché

Kurlli
Rut leuve 4 el ? ace du Marche

..—¦«¦¦¦HIBBBNnunia

Radio
HenncdQ

à fr. 550.-
et toutes autres marques

lix|Mi-i i ioii  perm anente
t 'AU i *. W - L - U O U F . n T  â0

Carnets diuers. ëâ_^_.

R̂ ^:- «2 Atelier de reliure et d'encadiementi _̂ Z__ _̂5l

fl TABLEAUX - GLACES - GRAVURES rl

U Grand assortiment de CADRES en tous nenres J

Il iS îaiâeet f̂fussei J
1 6, tue de la Balance, 6 Téléphone 21.950 J

W # M
M BEAU CHOIX DE SACS DE DAMES j
W Maroquinerie Valises Papeterie 'f
I Albums Fleur s artificielles Vases J
I —« OBJETS D'ART ¦— 1
ĵ  Cartes postales et de télicitations M

¦™_to_i___l Atelier de dorure sur boit _L SMZBJ

DES $KI$  ̂«Talques

Hansen 11
'«i Nilseï: nr J
"•înrvèRe ES M«|

\T usslé- f H Greswi ,
Bdf*lw«*iss I Osio
¦l-pUI-  ! N 'I l V P C J i -  H
fr. Ï9 50 I i< r . «6 É

Derb y & Nussb- B
lepuis Bj  Kr 18 — ¦
Kr. 35.5(! t j i> Ï0 7II¦ Il » «5(1

tout pour le ski

d̂f f̂ f î  enter 5-7
î Keprésenlant :

E. Stammelbacb
l' imlr- lHl )7*-4><

ÎSEBU-X-amnBHHBBKi

| Uente au» enchères puMiies
Grand Domaine avec Hôlel-Reslaurant

aux Bu._§n»s_.m»etfs
Vente définitive

I A* l .iimli 'il J é<» «-mbi -«» 11)31 de» 14 II 15 aux B.tignenets .
'Office u s  Faillites saau ^ signé , agissant nar del.-galion de l'Office
les Faillites de Bern-Lan t , a i lmini- t ra teur  de là masse en faillite
le Jiii -ob «ialner . agr icul teur , domicilie a Mûri  |Berne) , procéaiera a

ia vente par voie d'enchères publ i ques , des immeubles ci après dé-
signes, appanenani au failli prénom in**, savoir

CADASTRE DU PAQUIER
Articles Ïi6 '£.7 HI ai8 Aux Bui-nenelS. maison .l 'habitation aver

liôlel-resiaiu iinl . Mi ra i , hiuindenu remise « . prés ei nui-i . le loti
(I ' UIIH sunertici e de 210 841 ni2 |78 .oses neucliàt lôtses), dont II ' /,¦n foièl " . l '.es imuia-uii l e s soin «l'un seul ten n nt .  Le bâtiment csi a-.
sure contre l' incendie pour 62 100 Ir . nlus majora t ion a |a >50°/o Es i
maiibn ca.iastraledii ilomaine .Si. 180 fr Esliuiaiion titfi .uelie 81 OOOli

Sont en ou 're compris dan *« la venle , â titre d' accessoires immo
biliers : ragenceui "ir du café resinuraiit .  un l«it de mobilier d 'bôiei
une scie ba t tan te  Bœ „'eli , 1 moteur el accessoires divers .

Les conditions '!•• Ut venle qui aura  lieu conformément a la L P
sont déposées a I 'OOSCH soussigné , à la disposition dea inléressés.

Selon instructions reçues de l 'Office de Bern-Land la venle «Ion
il s'agit , sera déf in i t ive  ei l'a .l juii ication prononcée en faveur du plus
iiffrani el dernier enchérisseur.

Cernier , le 5 Décembre 1931
OFFICE DES FOUB SUITES DU VAL-DE RUZ:

P 89I4 C 18146 \j * nrétVoaé E' MU «-LER

A louer 2 garages
aussi pour camion , vastes et piopres. à la rue de la
Ronde. Conditions avantageuses. — Oflres sous chif -
fre R. O. 18145 au bureau de I ' IMPARTIAL.  mm
Baux a lo iei». <J ai) 8teri8 iou rvoisie r

Rtu-e (L«fe<_»¦>«»¦ ta Roberl 64

Mise ançoncours
La Direction de Police mel au concoure la fourniture de 90 paires

le culones i K H u m u r ) ,  4û vestons, pour le Goros de police commu-
nie , en I932. B2iill
t ' es vêl uients doivent être confectionné s sur place ; les mo iè-

j l-s peuvent ê re consultes au Poste de Police i\To l. Hôtel-de-Ville;
I ù tous renseignements pourront êlre obtenus.
; Les ?oumi-sions accom««a .'liées des échanti l lons de dran . sous
ii|| terme et a f franch i ,  noriani la sifcrimion : « SoiimlwHion pour

j r i iabii l«>nipni «lu corpx de police communale, en Ill.'tS.
loiveni être :HIU-SP»S a la |)ii -< »«»tton «le l'ollce. rue du Mar-

«»lié 18 'ime élage. ju»i|u'au mardi 'i't décembre 1931, à
IH heures.

La i 'haux-de-Fondb, le 10 décembre 1931.
DIRECTION DE POLICE.

I V  

:"

POUR VOS ETREilIlES
C H E M I S E S

F O U L A R D S
E C H A R P E S
C R A V A T E S

IM 
SOUS VÊTEMENTS

!|| PUILOVER

Aux A uoc Us
IA CHAUX -DE-FONDS

fgn? y VOIR NOS ÉTALAGES \

Classe d'allemand pour
jeunes suisses-français
L'Ecole Cantonale de Zurich offre par sa
classe spéciale aux je unes gens el jeunes filles de
langue Francise une occasion unique d'appremlre à
fond l'allemand el d'acquérir en même temps ie di-

.p 'ôuie* de commerce. Sonl adm'S les élèves régu-
liers d' une écoie de commerce suisse-lrançaise âgés
de 17 ans au moins el les jeunes gens ayant terminé
un appientissage de commerce.
Délai d' insi t ipl ion:  ;ï février , entrée en classe : 2o
avril , durée des éludes . 1 année. 18103
Pour lous renseignements s'adresser à la Canto-
nale Handelsschule , Râmistrasse 74,
Zurich.

li .llll. .IIII . .tll.. .IIII. I .llll. 1 .llll. I .Mil. .llll. .111 II. •IIII. .llll. .¦¦¦>. .llll. .««II. .Mil. .11. .¦••>. .11111-

Enchères
publiques

à ¦«¦ Halle

meubles de Bureau. T. s. F.
Le lundi 14 décembre 19:t l

n 14 lieuiw, il sera vendu les ob-
jet * suivants: -

2nun i i r e s ministres , 1 classeui
veriica' >n 1er, 1 mble inai-liine n
écrire. I ûet iier. I ftt%pli««»« inté-
rieur , l anpar ei l  T S. V. oNeu-
irovox» avec diffu seur et bailerie .
I anpareil T. T F. «Seibl» avea-
alilTuseiir sur courant alternat!! ,
lampes , at isques île gramop'ione

1 char à brancar d avec flecln
• l mécaniques. 1 nicycletle « t  di
v. rs accessoires , lame de nui l .
r enul n teur . enaises, vilrine , ri-
deaux , slores lustres , ele

Vente au comptant et suivant
la L,. P.
Office des Poursuites et Faillites :

Le Préposé.
P 4I5O C  18110 A CIIOPAR»

Ikiiisiiire

HURNI
Place Neuve 12

Timbres-Poste
Dantzii*, KiO dill . 1 .ri0 Tcbéco

-lov.qnie. 1110 dil) . 1 00. Luxent
iMiiira, SO oill . 1 5n Kurop" . lot )
¦ iiii. . :» cl . - P. H Altlti:.\Z
Av. lluchonnel :I7 l.au
«amie JH-868<!«1 L IKVao

impr.mes en tous genres
I .'IP il nEhlc OOU.tVOlolÊh

JIIIII . .illlii..iilfii..iilli>..iillii. iiiih..iiiii!. iitit. iim. .m

Eliqueiies a uj ns ,r-Ta
dresser a ta Librairie Uonrvoisiei
rue Leopold-Uoberi l>4
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des meilleures marques européennes

Achetez votre appareil

- J. RUE-GSEGGER -
Rue Léopold-Robert 88 LA CHAUX-DE-FONDS Tel 21.808

Spécialiste de la branche, qui constiuil et vend des appareils depuis 1923. Par
son expérience il sait vous conseiller. Installations complètes à parti r de fr. 195.--
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J* * /r»m_M_l M *i_ i denx conilitiains. La première, «rue sa

^^F/^^^b 'î&Ay ^  f t  C^^%̂ mère puisse l'élever, o'il est arriva' malheur
^fvyJC. \y \  - î/ ~~ f P ! ^ \  M «"» pw*. t— »<**"-onde, qu'il di-ipot»» du ptstit
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d**11* <*»nditions, il entrera , tite liautc dans

¦LrjR. VyV=^ LA NEUCHATELO ISE
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hfyj '̂Cr .̂^,*̂  ̂ ] Ĥ
W& f̂ F i y l K ŝTST ffiHL ____._) /<S|ë3 f^ans c-»iafrie ca*v vons proposera la conif>inai ;»*>n la plus favorable.
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V -̂̂ é J|l L'ASSURANCE MIXTE - la DOTALE ? la - TERME -FIXE -.
I fl ^̂ ^r̂ F^̂ jWT̂ - r̂ -̂F^r̂ -rM Aver ou s-ans examen médirai. Aucun risque
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RepréSBPtanIS : Th. Perrin, agent général. Hôtel des Postes. Neuchâtel. ¦_. a 'Ax ,arJulrm ,„',. " v„

Jean Glanola, agent princi pal , 35, rue Léopold-Robert , c» _ *_ *_- svAmw. centrale*
La Chaux-de-Fonds.

G. Kahlert, agent général, 6, Rue Centrale, Bienne.
R. Stettler, inspecteur. Rue Purry, 6. Neuchâtel. JH 238 N 16449
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Baisse
sur les LIQUEURS
? 

Le litre
s/v.

Enu de-vle de Lie 3.50

I »  

» Fruits -.. .O
» » Prunes 4 50

Marc vieux d'Auvernier 3 50
Plue Champagne vieille»'* 6 50
(S* Fine Champagne,. , 7.50

I nne Champagne 3 Etoiles I
Vieille réHerve 1014 «Jf

La boute i l le  s. v. _t*

32.501 Le litre

Kirsch -coupage 4.—
Kirsch j Lenzbourg 6 _

Kirsch de La Béroche fcsrt v. 6.50
Ithum Colonial 4.—

» Jamaïca Fine Old 4. —
j ". f » Martinique Fin , Vieille llénerve .. 5.—

•¦. Ëentiane garantie pure 8 50
•Tointrean le flacon ¦/' 9.75
Myrtilles le litre s/v 4. —
CIIEIIIIY nilANDY... .  le grand flacon s/v 5 50

x*j$3  ̂ Crème de BaoaneH ..  le litre s/v 5. —
y &p  Crème de Kirsch » 5 —

Um 15°lo 5g_3__S
ra-B__i_nna-ra_n_B-_i_i_B_nn

BË Rue Neuve '8 g|j

1 ses Snow-Boots 1
| 950 350 480 |M "¦a WB nffu ||
m pour Fillettes, à m

I 450 £50 g 50 i
B - Articles de qualité - m H

eealsse
^«° 1/ %corrodi

biienne lachaux-de-fonclsrue dela gare léopold robert 49. Jl

M4E4SJNS «OUVERTS us
EiMANaWCS SE ___EErVCKE
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ËIlMIIJi
en tous genres et tous tissus

JSime $erriev~®ro&
Rue Léopold Robert 58 „«,

Brcïcis d invention
Dessins et Modèles — Marques de fabrique

A. Bugnion
Ancien expert à t 'U/f î ce  îédéral de la i'roprietc Intellectuelle
Rue de la Cité 20, Genève T6io p h. siami 47. -mi
M. Bugnion se rend ionien les semaines dans le canton de
Neuchàlel. — Rendez-vous sur demande , JH 2(>WUA «0!)
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Epicerie A. lUSllllEl
Rue N-euv^ 5»

Beau choix de Chocolats fins
Desserts fins 17499

Spécialité de PLUM-CAKE
Bricelets — Cuisses-dames

Timbres S. E. N. .1 . Télép hone 3-i 539

PHÈll
Versoix 3a

Articles photographiques
TrauauK pour amateurs,

industriels, soirées
. et photos sportiues

Toutes les photos d'amateurs
sont livrées glacées

Téléphone 24.316 16189

Ue Littéraire
Rue Numa-Droz 78 (1er étage)

J01111 el Mm
circulants

L'abonnement commença au ler
Janvier. — Envoi immédiat de
prospectus sur demande.

P-4232-C T/210

PT SCHiEPELl
*25. Léopold Ito iiei- l .  .5
(«i côté de l'Hôtel do Pans)

Beau choix de caissons de
cigares . 10. 25. 50 et 100
nièces. Belles boiles de ci-
garetles . 50 el ]U0 pièces.
Tabac pour la pipe Grand
choix de pipes. hriqueiH,
étuin elsrares, cigaret-
les. blagues , pots ù. la-
bac, cannes , chocolats
varié», caries de «Bonne
Année» , vues et fantaisie.
Papeteries. 17743

Téléphone 21.5-20

Cabinet de Lecture
aUHrktyol

Neuchâtel
Demander le ralalogue

et Ieu condilioiis
P.-28!l 10-C1 - . 11J574

I 

Acheter une K|

R A D I O  I
cest hien. . oui .. wB

mais à condition de l'acheter H|
chez un spécialiste 1|

Chez nous vous ue trouv, rez que les lr" marques du p:ç|
inonde , dont nous avons l 'exclusivité , un personnel BS
qualifié , donc vous aurez avec nous le maximum de IgX
sécurilé. d'économie el de plaisir. ;P§

Nous ne faisons pas de location 
^donc pas d'appareils défraîchis !!! jB|

Demandez une audition sans engagement p£g

L. Lévy. magasin Continental 1
Rue du Marché 6 p|

Auditions les uimanches 13. '2(j et 27 uecemlire. 1780J S&.
.. Ouvert les <liii i:ioi lics de dérembre fol

Pour les «Fêtes
Grand assortiment en

Jouets, Jeux de Famille
Fournitures pour arbres de Noël

Articles de ménage
¦V" Cadeau pour lout achat de Fr. 20.— ""PS

Escompte 10% sur les Jouets

GustaveTessauIes
Suce, de J. Bozonnat 17533

Rue «de les Paix 63
s. E. NT. et J. Téléphone 23.490

1MM—lil «M — ll I—1^M»*1I— ¦¦¦!¦ IH! ¦¦!IIM I 1 IIIP —î ^̂ M

Wlllu M M M ,  Bij outier
dite lier àe rép arations

Transformations de bijoux — Bijoux neufs
Bagues — Colliers fantaisies, etc.

Aux prix les plus avantageux Travail prompt et soigné
Rue du Doubs 123 -:- La Chaux-de-Fonds

Beau choix de Colliers cristal
Pua» t»wt __ 

/h  Sénéralz
Société .Anonyme dAssurances àf àerne
traitant tons genres d'assurances cherche collaborateurs très bien
rétribué» dans plusieurs localilés . — Offres A ¦ JH .139tiS D

Georges BLANCHOUD, Agence générale ,
rue Haldimand 14. L A U S A N N E,  ou

W.-J. GANIERE, Neuchfitel,
Rue du Stade 8 - Tel 4Ï.64.

Inspecteur nour |p can'oit II H Neuchàlel 170P!)

BESANÇOM ira
Chambres à prix modérés. T^'fcl I*-" afAIICAHfPetits déje uners I U U I WlirUK I
©. Rue l*loncey Tél. 14.1?



Ouverture de la Patinoire
de Beauregard

Dimanche 13 Décembre

.Selle élace
installations n?o<ieri7es IS-MI

Eclairage électrique — Musique

Cartes de Condoléances Deuil
IMPRIMERIE COURVOISIER
flB_Mn_RH_H__l_H_n_i_RRB_DBBn*aBR_nH_i

l $ -t_I ^e ^eurts pas mes àien-aimes m^*-̂
v*?̂ ^5i ^

es tou/francts , 8°nt nassées, .':*__Ë
¦̂:̂ *i*̂  Jt 

nart pour 

un 
monde 

meilleur. 
^MiS«M

'«-"if̂ â Renose en paix chère ép ouse. a* r -J
Hwl Tendre maman tl grand' maman, B[
M -'-"*-*3i *'"" °* tau ""* Q'e»"'»r •<•• <«"• 

__
K i -̂

ç Vos Elit tst au «rfe/ «•< dans nos cœurs _fêff ,J

B•;, ;-3 Monsieur Jarob Bernalh , * ' ;-î
lâlfej Monsieur et Madame Emile Bernalh et •¦¦v-iB
M ÇM leurs -nlanls Bluelle, Armand et L^Jl^§13 Willy' • I
l »!̂ ft Madame et Monsieur Hermann Glohr et Wt'f M
'<£mm leurs enfanis Bené el May, W^'M
pfl| Madame el Monsieur J. Butiikofer , Ii M
t- ŷ W* Monsieur el Madame Jacques Beinath , | jf
j|| ainsi que les ïamilles alliées von Dach, HJ
ifëij fl Kuchen, Schwœrer et Moser, ont la douleur j^£-*jjj
¥£xj%Ê de taire part à leurs amis et connaissances, Bf? g
m!*j m de la perte cruelle qu'ils viennent d'éprouver mFyy
'f&^ê 

en la personne de leur chère et regrettée m ~yÊ
jp%*| épouse, mère, belle mère, grand'mère, sœur, Ç'- -i
a^0 belle-sœur, tante et parente, g| -*{

I Madame Jacob tond 1
W#m que Dieu a reprise à Lui , aujourd'hui Ji dé- f*; : |
^SÊÈl cemDre ** -* newe. dans sa 74ms> année. r.;,. d
f|l*| La Chaux-de-Fonds, leil décembre lQîii j^- rt |
$Ŝ | L'enterrement , SANS SUITE, aura lieu -T 1
p^i dimanche 13 

courant , à 13 heures 30. vi, |
rf^ra Une urne funéraire sera déposée devant M S
ï.?yÈ& le domicile mortuaire : rue du Rocher 5. ssËÇS
ïJi_i Le présent avis lient lieu de lettre de I*- 1
g§i§ faire part. 1812! k»?> <|

,'-;-^ J'élève mes yeux vers les montagnes. ' £*̂ Jfe-.̂ Hï 0'otl me viendra /e secours. ^*a-ji
^i*3 L'Eternel gardera ta sortie et ton kSI
r- '̂ i [entrée Ej »
K ..-."Jl Dès maintenant et d (ou iour». «¦' î ,J
f -' vj Psaume lit. JS--5

(?;5 Monsieur Jules-Emile Brandt-Humbert ; py
. '-;7 Monsieur et Madame Emile Brandt-Eeller et leurs K

tïj Mademoiselle Marie-Louise Brandt; I
pn Mademoiselle Alice Brandi ; |gg
p$ Madame veuve Alice Ma i i l e -  Brandt et sa flllo ; . fil
KJ Mademoiselle N -lly Maiile ; ES8
J-lçS Monsieur Paul Humhert  et sa famille en Amérique; J?>j
p3 Madame T. Cornue, Les Brenets ; i ;.1
:.¦¦¦' Madame veuve Tell Bémol, ses enfants et petits» f / 4
prjj  enfants , à Lausanne, Le Lànderon et Léopold- 6§2
ï y . f  ville (Congo Belge) ; igj
; / Les familles Montandon, Jeanrichard, leurs enfants "-¦-.,
pS et pet i ts-enfants ;  gg|
!;.;~ï ainsi qne les familles parentes et alliées, ont le chagrin JKS
jV M| de taire part â leurs amis et connaissances, de la perle f i
; j  douloureuse qu 'ils viennent d'éprouver en la personne p' <j
y y  de leiir bien chère épouse, mère, grand'mère, soeur, KSi
''-.y Û tante, grand' -tante et parente , pS

I madame Emile BRANDT I
m née Louise UUMBEBT r"§
: | que Dien a rappelée & Lui, jeudi , à 19 beures, après j Kj|
ï fl une longue maladie. j 

^g» La Chaux-de-Fonds , le 10 décembre 1931. *S
ES L'incinération aura lieu samedi 12 courant, à ¦ E
r,r*y 15 beures. gia
KH Le convoi funèbre. SANS SUITE , oariira du domi- f- .r-g
f S cile mortuai re . Itu« » du Parc 30. à 14 h. .30. 18107 j .***}
HjS Dne urne funéraire sera déposée devant le du- ia_j
MME micila mortuaire. ^1
."' ¦i La présent avis tient lieu de lettre de faire part JB

I J '

at «levé mes yeux vert les montagnes, «foû Vrr_\
est venu te secours Pt CXXJ . l .  L3
Au tour où j 'ai crié, tu m'as exauce. Eternel- *ftîPt. cxxxvui, 3. y_ t

Madame J.-Léopold Vetive, 1S219 f l M
Mademaiselle Edmée Veuve et son fiancé, h "a
Monsieur Ad. Schenk . ' I
Monsieur et Madane Léopold Veuve-Martenet et leurs. fe|

flls Michel et Léopold , fgS
Madame et Monsieur André Zumstein-Veuve, à Berne, Mm

ainsi que les familles parentes et alliées, ont la profon- pS|
de douleur de faire part à leurs amis et connaissances B_
de la grande perle qu 'ils viennent d'éprouver en la per- ^3sonne de leur bien cher époux, père, beau-père, grand' US
père beau-frère, oncle et parent , g ^j

Monsieur J.-Léopolû VEUVE I
que Dieu a repris à Lai, aujourd'hui à 8 h. 30, dans sa pÊ
78me année, après nne pénible maladie supportée vail- f & m
lamment. j fj g

;3̂  Lànderon , le 11 décembre 1931. S;di
S L'incinération, SANS SUITE, aura lieu à Neuchâtel, M
;̂ Si dimanche 13 décembre, à 15 h. *H|
] >bj Prière de ne pas faire de visites. *Ç~

|-J} On est prié de ne pa« envoyer de fleura. ' 
|̂ ;|

rp] Le présent avis tient Ueu de lettre de faire part tj|

I 

Monsienr Jean Gilgen. %J|
AIonMleor et Madame Walther Gllgen et lenr WÂ

fillette, ¥yl
ainsi que les familles parentes et alliées, profondément P3
louches par les nombreux témoignages d'affection reçus jBjf4 l'occasion de la grande épreuve qu 'ils viennent de Ira- Jpl
verser, prient toutes les personnes qui les ont entourés ,y._m
pendant ces jours pénibles de trouver ici l'expression ||:jf
de leur vive gratitude. 18215 S-j

_ wr_ mBam_w_m_BB_ v£- _ £ *f <s *€Â!f* .' '\ "' -' «« 'i§È_ Wrh y***y__t_£Œî 

Diamantines R. Haist et Olivier Mathey

Atelier SADld technique
Jaquet Droz 31 D. SCHEITLIN, Jaqnet Droz 31

Installations - Réparations - Transformations
Appareils complets depuis Fr. 195.—

Démonstrations sans engagement. 325lfi

Les Magasins

AUX GALERIES QU VERSO X
Hue de la Balance 19

seront ouverts les dimanches
dei décembre V . - '

Les samedis, ouverts jusqu'à 22 heures

18213

1 Jttadame, 1
ff >\ L 'ondulation permanente appliquée par 

^
| CHARLES, spécialiste, , .

résiste au temps et à l 'humidité. <SS30 " i ' ' f  j
fë- 'j Appareil perfectionné. Coiffure indiv iduelle. p||] i
9H iSen.-tajnemeiid gratuits .  KB

m LÉOPO -.D-.R03ERT 32 ¦ 1" ÉTAGE tffi
i j Téléphone 24.050. En face dn Théâtre. I >

a/m^^Raèh - combiné
J y MpqPl Ŵ ^̂ Y-mWm\\\\\\\\\mm\m\\\\ pBf l(JS SOUlS

17544 Demandez devis et conseil». /] |-v^ ;

EPICERIE

IflONTlOOi
Parc I?

Kirsch vieux Fr. 6.50
Marc vieux 3.50
Malaga doré 2.—
Vermouth 2.—
Rhum 6,— et S 50
le litre , verre en plus. 18080

5 o/„ S. E. N. J. 5 %

Où
trouver istos

RADIO
Philips

à la P5l«ô6Le

Musicale S.A.
représentants

LE LOCLE Tél. 31.096

Technicien
cherche situation ou associa-
tion , avec apport capital , dans
l'horlogerie, pelite mécani que ou
brandies adjacentes. Offres snus
Chi l i . e  P 4.103 C. à Public!
tau, I.a Chaux  «l« > l 'omis.

P-4362 O 18221

Je cherche dans ebaque lo-
calité, un

Jeune homme
arlll et commerçant pour
placer directement des nouvelles
lampes éleciriques, & lentille-*
d o n n a n t  un excellent rendemeni
lumineux. - Ecrire sous cliiffre
P. •• :»«(» C. à l- nhl l r i las, La
Chaux de-Fondu.

P4366C 1822

TAPI/
-rORIENT
Le cadeau apprécié
qui gainera toujours

sa valeur. 18207

décoration
d'intérieur/:

RUE DU MARCHÉ 3

Dépomiiaire
de la Société Générale pour
le Commerce ue Tapis S. Â.

- Lausanne

¦

nougat
nouveau
pour
une
semaine
à titre
gracieux
au thé
de
nos
gracieuses
clientes

/ MkVA
18018 •» ^  ̂ »

1 

Pompes Funèbres r. HAIIRE-LÉVI ï
Collège 16 — Télenhone f i  025 (jour el nuit) BB

Suce. : Place lldlel-de Ville (Grenier 2) — Télé. .3.94? H
-railla Incinéra llons B¦̂ t̂ 9̂ ^̂ Inhumallons m

¥*Ëm-mmm 7*iL, _r_-«*|*ra!B 1»C»_'*» 12771 M %^^ Fleurs et Couronnes, etc. 'K'j

À remettre ,bdTrPœteprrl8 l
avril 1932. — S'adresser rue de
la Paix 45, an 1er étage, à droite.

1.3240

Bel appartement , 4 te™
pourrait servir de bureau on in-
dépendan te, au centre, plein soleil
a louer. — Offres sous chiffre It
P. 18131. au bureau de I'IMPAR -
TIAL . 18131

A Innn n  P°ur de suite ou èpo-
a IUUCI que à convenir , beau
logement de 'à pièces, corridor el
alcôve. Quartier ouest. 17907
S'adr. an hnr. de l'tImpartial.
_ rpmpttrp un P'i»noa ,d'"ne
t. I C U I C I U C , chambre, alcôve,
cuisine et dépendances, pour le
mois de janvier ou à convenir —
ri'adr. à M. Matile, coiffeur, ru»
de la Ronde 9. 18245

A Innnn t,our le "-*» avn » iyy '*-lUllCl Paix 74, pignon de 2
chambres, cuisine et dépendan-
ces. — S'adresser à M. Pierre
Feissly, gérant, rue de la Paix 39

18233

Phamhp o -nautiles, indépendan-
i jUt t lUUIC te. au soleil , a louer
à monsieur sérieux. — S'adresser
rue de la Paix 9, au rez-de-chaux-
sée, 6 gauche. 18-0")

f l l i c in iûpn , cherche emtn oi ou
UlllMlllCl C pour aider pendani
les lèles dans hôtel ou restau-
rant. 18202
S'a-xir. an bur. de Vf Impartial».

Oo demande à louer _î$
1932 appartement de 3 chambres
rez de-chaussée ou 1er étage.
S'ad. aa bar. de l'« Imparti al.

:%")i5

À ïenoïe, bas prix , \SS$ ;
avec table de nuit. 1 bon piano
noir, tableaux H l'huile sous bois ,
( it mlule  neuchâteloise avec bronze
moderne, grande sonnerie, 1 cham-
bre à coucher. 1 lit , table de nuit ,
armoire « glace 1 porte, 1 très
beau lavabo. 18048
S'adr. an bnr. de l'«Tmpartial»

A UOnH r o  •> coffr H- fort . 1 pous-
ItJUUIB Bette Wisa Gloria, le

le tout en parfait état , bas prix
S'ad. au bnr. de r<Impartini»

182/11
A u on r l r a  gramophone meunle
d I C U U I C  Keinert , en parfait
élat , prix très avaniageux. 18236
S'ad. an bnr. de l'ilmpartial. i

A
y nnWnn  d' occasion , chambre jÏCllUlC à manger, argente-

rie, divans, lahle ronde. — S'a-
dresser rue du Rocher 17, au 1er
plât re, ft eanche 18199

Accordéon ri.\:*Z*- ™t
d resser 6. l'Atelier rue du Stand
12

^ 
siUW

On demande à acheter, dspkfs :
d 'occasion. - S'adr. Succès 27. au
ler élage. a droite. 18218

Trnnvfl 8ur *?ou",ero» une Pai-
11 UU i C re de gants de peau
pour homme. — La réclamer
rue du 1" Mars 4, au pignon .
aprAs 19 heures. 180f !2

Lia perSSDne massant un lapis
smyrne dans la cour rue Numa-
Droz 131. est priée de le rappor-
ter au 1er étage a gauche, sinon
plainte sera déposée. 182211

Dni-Hn région Chaux-d 'Abel . Les 1
t e l  UU , Bois , Ferrière, 1 grande !
bâche neuve, marquée «Albert
Weber». — La rendre, contre ré-
compense, aux Magasins du mê-
me nom , rue Fritz-Courvoisier 4.
La Chaux-de-Fonds Récompense
à qui pourrai t indiquer où elle se
irouve. 1782)

I L e  
Comité l) ii< -« *

__ leur de la Croix
jH Itleii e a le irès grand

regret de faire pari
aux membres de Ja

SocieHe du dé part pour le Ciel de

Madame veuve Jalia PenenoDù
membre actif , que Dieu a reprise
â Lui. le jeudi 10 décembre , a
4 heures du matin , dans sa 68me
année, après une longue maladie

L'enterrement. SANS SUITE.
aura lieu Samedi 12 courant.
a 13 h. 30.

Domicile mortuaire: Prési-
dent Wilson 10. 18122

LE COMITE

Heuosc en paix
Les familles parentes et alliées

ainsi que les amis et connaissan-
ces font part du décès de

Monsieur

Emile LAEMLÉ
survenu après une longue mala-
die, le vendredi 11 décembre , dans
su 75me année. 18235

La Chaux-de-Fonds, le 12 dé-
cembre 1931.

L'enterrement AVEC SUITE
aura lieu lundi 14 courant, a
13 Vt heures. Dép art de l'Hôpital.

—--

¦ ___ ,__¦ à destination
Lfllfflî d'atelier et
¦WaWwM bureau est à
louer de suite on pourépo-
que a convenir. Chauffage
central. Prix avantageux.
— S'adresser à M. Jules
Kissling, 60. rue du Nord.

17026

mr Etreintes
à bas prix

à vendre un joli bureau Louis XV
noyer ciré sculpté p. dame tr. 70.
1 armoire a glace Louis XV , 2
portes mâtiné fr. 160. 1 buffet de
service chêne fr ÏOO bibliothè que
chêne fr. 170. divan moquette
teinte moderne fr. 100 1 fauteuil
club fr. 90. 1 beau secrétaire à
fronton noyer fr. ISO. Chambre
à manger complète avec buflet de
service loupe avec table et chaises
de cuir fr. 650, chambre a cou-
cher complète avec lit de 130 de
large complet , excellente literie ,
1 armoi re â glace 3 portes, 1 la-
vabo marbre et glace. 1 lahle de
nuit dessus marbre. 2 chaises , 1
séchoir , le lout fr. .9S0, S'adres-
ser à A. Lelleubcrg", Grenier 14.
rez-de-ciiaussee. TMeph. 23.047.

18237 
A vendre 

" " 

32509

Violon
de maiire-lutbier

grande sonorité, .pureté de son.
Ir. 450 —. Un seCûnd a fr 250.—
S'adresser à Mi A.-Hoobner,
rue du Nord 212 .

Dessins
de A. Calame

| a vendre. — s'adresser au Ter-
mtnus. Le Loole. p 5167 LE 18225

Occasion
A vendre, chambre a coucher

Renaissance en noyer, comoosée
de 2 lits. 1 armoire à glace, 1 la
vabo et table de nuit. Prix avan-
tageux. — Offres sous chiffre P.
3710 N., à PnblIcllaN . JVen-
chA- Pl P-3710-N 18228

Ou achèterait i*5154 Le

fâche
décrochée avec iiéaucoup de lait
— Ecrire sous chiflre P. 5154
Le . â Publicitas, Le
Loole. 18108

Belle occasion. iiz\V-
ne iReinert» , a l'èiat de neuf , avec
25 disques Cédé ô bas prix.
S'ad. an bar. de l'dmpartinh

18242
¦

Ffif-"-tiff-— A Venure , 1 ap
1 Ut«Gllv9- pareil a lapider ,
neuf , complet ' . avèc"1è procédé.—
Ecrire sous chiffre E. III. 18*204.
au Bureau d e I'IMPAHTIAL . 18204

Régulateur "vell p̂Tëmfère
quamé , pendule de narquet , pen-
dule de cuisine. — L. Itolben-
Perret , rue Numa-Droz 129.

18141 

firamophones r̂ -He
tante depuis tr. 65.—, portatifs
depuis fr. 40. — . Radio Philips.
Tèïefiinken . etc. Disques. — F.
MOSIi.ll , rue de là Cure 2 18248

lonn fl flllo Suisse allemande,
UCUUC UUC ) sachant cuire, cher-
che une place de bonne a tout
faire dans ménage soigné. Entrée
de suite ou suivant convenance.
- Ollres sous chiffre AI. W.
18076. au bureau de I'I MPARTIAL

18076

A louer
nour de suile ou éooque a conve-
nir. Envers 18. bei apparle-
ment ue 3 ebambres, corridor,
cuisine et denendances.

S'adr. à M. A. Jeanmonod.
gérant , rue du Parc 2=1. 18151

A louer
pour le 30 avril 1932. Parc 145.
beau Sme étage moderne de trois
chamnres , corridor, cuisine, cham-
bre de bains, chaufînge central.

S'adr. à M. A. Jeanmonod.
gérant , rue du Parc 23 18150

AlËl
jol ie Epicerie, centre de Ge-
nève Petite reprise . — Ecrire
sous chiffre B 8I?76 X., a Pu
la lloilas Genève.

J H-4176-A 18100

A louer
pour de suite ou époque à conve-
nir, Têts de Ran 23, rez de
chaussée de 4 chambres, corri-
dors, cuisine, chambre de bains.

i chauffage central. — S'adresser
a M, A. JEANMONOD, gérant,

1 rue do Parc 23. îsus

A louer
pour de suite ou époque n conve-
nir, Léopold- Itobert 161. bel
app artement moderne de 3 cham-
bres, corridor , cuisine, chambre
de bains, chauffage central. Prix
avantageux

S'adr. a M. A Jeanmonod
gérant, rue du Parc 23 18149

Café - Brasserie
aux Baux-Vives , reprise modeste
Chiffre d'affaires 100. — par jour.
Bail de 6 ans. Salle de Société.
Cabine téléph. Billard. Gramo-
plione. Appartement de 4 pièces.
- S'adresser A- Luthl . 2. Tour
Maîtresse , Genève. JH-317K0 A

18010

Café-Brasesrie
situé sur artère fréquentée, bail
ue 4 ans. Loyer annuel 6 100 —.
Chillre d'affaires 150 — par jour.
Salle de Sociétés , billard, pana-
trope. Apparlement de 7 pièces.
A remettre cause de départ. —
--/adresser A. I .n th l .  2, Tour
Mailresse.Genève. Ia9007

A louer
pour le 30 avril 1932, bel appar-
tement moderne de S places, cul
sine, grand coiridor, chambre de
bains, chauffage central, part au
lardin. - S'adr, rue du Noid 79,
au ter étage. îe-ra

Carnets diuers. ffiS»

De là soie...
Le cadeau apprécié
par toute femme

offrez
¦'¦'* nn métra ge de soie

pour confectionner

un-e robe
en crê .ie george ite

ou de Chine
depuis

3.5©
le mètre

ou de la

lingerie
en toile de soie

depuis

1.95
le mètre

Ouvert le Dimanche

Un liera Soie
26, Lèop.-Robert. En Etage.

-p-108-54 0 18111



Chronique parlementaire
(De notre correspondant de Berne)

Bouquet de fin de semaine

Berne, le 11 décembre.
Figurez-vous ce qui serait arrivé si les dépu-

tés bourgeois avaient voulu déposer une motion ,
chaque fois qu 'un Suisse a été dépouillé de ses
biens et emprisonné par les Soviets. Le parle-
ifl-snt aurait pu siéger en permanence.

Mais, parce qu'un communiste suisse a été
saisi au collet par les « carabinier! » du Duce
et condamné à une peine, certes excessive,
grand remue-ménage sur les bancs des moscou-
taires. Motion de M. Welti et re-motion de M.
Muller. Et M. Motta d'écouter avec une bien-
veillance et une attention qui n'ont rien de
feintes.

11 s'agit du cas Hofmaier, dont on a déj à
beaucoup parlé. Cet Hofmaier , torturé par ses
gardiens, à ce qu 'il paraît , a tout de même trou-
vé le loisir d'adresser une lettre au prolétariat
mondial, pour protester contre l'attitude du
Conseil fédéral , qui , au lieu de lui fournir un dé-
fenseur et de se mettre en quatre pour le tirer
d'affaire , se serait entendu avec Mussolini pour
l'obliger , lui , Hofmaier , à renier ses convictions
et à sortir de la Illme Internationale. Voilà du
moins ce que raconte la lettre en question.

M. Welti demande impérieusement que le
Conseil fédéral soumette le plus tôt possible
aux deux Chambres un rapport détaillé , avec
pièce à l'appui , sur les démarches qu 'il a entre-
prises dans l'affaire Hofmaier.

Remarquons tout d'abord que les plus purs
parmi les internationalistes , ceux qui ne con-
naissent d'autre clocher que les coupoles du
Kremlin , se souviennent tout à coup, lorsqu'ils
sont au fond d'un cachot , qu 'ils ont une patrie et
qu'un infâme gouvernement bourgeois les aide-
ra peut-être à sortir d'embarras.

Mats , si ce gouvernement bourgeois ne réus-
sit pas, c'est parce qu 'il est de connivence avec
les bourreaux. Assurément, voilà qui est puis-
samment raisonné.

Or donc, M. Welti rappelant à ses devoirs ce
gouvernement qui laisse ainsi « torturer » ses
nationaux (j'espère que ce terme ne froissera
pas le très distingué Herr Doktor Nationalrat
Welti) profita de l'occasion pour faire le procès
du fascisme. A l'entendre. la moitié du peuple
italien passe son temps à fourrer l'autre en pri-
son et à massacrer le reste. Ayant donné libre
cours à son indignation , le député de Bàle se
rassit tandis que le député de Zurich se levait,
pour un « bis » que personne n'avait réclamé.

Et c'est ainsi que ce termina cette semaine
n»jrlf>m(intnir(>i nui rnmmcni-a Hant nnfi nsrfninp
agitation. Agitation de surface, répétons-le. Ja-
mais les couloirs ne furent ces antres d'intri-
gue-s qu 'on a voulu représenter et les députés
n'y ourdirent de complots contre personne.

La situation est bien assez grave pour qu'ils
ne s'attardent pas à des mesquineries. Encore
ce matin , le Conseil fédéral a passé presque
toute sa séance à examiner les questions écono-
miques. On constate que. de toute part, les dif-
ficultés s'accroissent : M. Stucki est actuelle-
ment en route , venant de Berlin où les négocia-
tions ont pris fin vendredi à 11 heures, suppor
tant la réponse allemande qui décidera de la
paix relative ou de la guerre économique. Lï
semaine prochaine, le Conseil fédéral demande
ra aux Chambres les pouvoirs nécessaires dont
on a tant parlé depuis le discours d'Uster.

Et c'est ce moment qu'il faudrait choisir pour
faire une petite révolution de palais ? Laissons
ces illusions aux grands stratèges de la poli-
tique en chambre. Elles n'ont plus cours à Ber-
ne où les résultais du 6 décembre n'ont tout cle
même pas altéré définitivement le sens des réa-
lités, o. P.

Vn famultte à la Chambre
française

Le président «doit lever la séance

PARIS, 12. — Par 304 voix contre 276, la
Chambre adap te une prop osition du président
du Conseil de tenir séance demain matin, p our
la discussion de la convention avec la Banque
de France.

Ap rès ce vote, M. Vincent-Auriol (socialiste)
demande p ourquoi, dans ces conditions, ne p as
discuter tout de suite le p roj et de loi sur la con-
vention avec la Banque de France. '¦

M. Tardieu, ministre de l'agriculture. rapp elle
alors sa demande de discussion immédiate du
pr oj et de loi tendant à l'ouverture d'un comp te
sp écial d'avances à certaines sociétés de crédit
agricole.

M. Laif ont (socialiste) rép ond que les dép utés
n'ont p as reçu de rapp ort à ce suj et.

Le ministre de l'agriculture déclare avoir
donné toutes les exp lications nécessaires. Les
commissions intéressées l'ont entendu.

M. Rucklin (socialiste) voulant interrompr e le
ministre, celui-ci f ait allusion à une réunion p u-
blique au cours de laquelle il inf lig ea aux socia-
listes un échec cuisant. Il s'ensuit alors un tu-
multe indescriptib le. M. Tardieu essaie en vain
de p arler. Le président tente, également sans
succès, d'apa iser le tumulte et la séance doit
être susp endue.

Crédit voté
A îa fin de la séance de nuit , la Chambre a

adopté, à main levée, l'ensemble du proj et ten-
dant à avancer un crédit de 100 mllions aux
caisses d© crédit agricole.

On fait une enquête sur les spéculateurs
à la baisse

Les services financiers du Parquet général et
du Parquet de da Seine poursuivent depuis quel-
que temps des enquêtes parallèles au suj et de
manœuvres et de bruits tendancieux lancés dans
le public et qui auraient pour but de semer la
panique financière et d'aggraver la baisse des
valeurs françaises les moins discutées. Ces en-
quêtes recherchent les auteurs de ces manœu-
vres et ceux qui s'efforcent de propager des
bruits alarmistes. Le procureu r de la Républi-
que vient d'adresser une circulaire à la police
judiciaire, à la sûreté générale, ainsi qu 'au com-
missaire spécial de la Bourse pour que ces ser-
vices lui communiquent d'urgence tous rensei-
gnements qu'ils pourront recueillir sur ces faits.

L'« Echo de Paris » croit savoir que l'enquête
du Parquet s'attachera tout particulièrement à
démasquer les cellules communistes qui. dans
la banque et les bureaux des intermédiaires ,
agents de change et couilissiers, poursuivent
dans le silence leur besogne anti-française.

C'est pour éviter une dictature
militaire que le Cabinet Japonais

a démissionné

TOKIO, 12. — Selon les milieux bien inf or-
més, M. Adatci, en insistant p our la iormation
d'un gouvernement de coalition, a voulu notam-
ment prévenir la p ossibilité d'une dictature mi-
litaire. On craignait, en ef iet , que les scènes tu-
multueuses auxquelles il f allait s'attendre à l'ou-
verture de la Diète, si le gouvernement Wakat-
suki était resté au p ouvoir, hissent de nature à
achever d'irriter les masses contre les conf éren-
ces p arlementaires et à les inciter à accueillir
avec p laisir une dictature.

On mande de Tokio au « Financial Times » :
que c'est p robablement M. Tsuyoshi Inukaï qui
f ormera le cabinet national. 11 se p eut que le
nouveau gouvernement retirera l'embargo sur
l'or, af in de p ermettre au Jap on de concurren-
cer les marchandises britanniques. On p révoit
également que le ministère relèvera les tarif s
douaniers, établira au p rof it de l'Eta t un mono-
p ole du riz et susp endra temp orairement le ser-
vice de la Caisse d'amortissement.
Si la Cliine a cédé... c'est qu'elle n'était pas

prête à la guerre
On déclare sans détours, dans les milieux ot-

ficiels chinois, que la résolution du Conseil de
la S. d. N. va à rencontre des désirs de la Chi-
ne, mais que le gouvernement l'a acceptée parce
que les chefs du gouvernement ont été convain-
cus que c'était la seule attitude pour éviter la
guerre avec le Japon, éventualité à laquelle la
Chine n'est pas prête.

Victoire à la Pyrrhus du Japon
Dans les milieux bien informés, on estime

également que la victoire du Japon pourrait être
considérée comme une « victoire à la Pyrrhus »,
attendu que les fortes dépenses entraînées par
les opération s récentes des Japonais , la diminu-
tion énorme des exportations nippones en Chine
et la nécessité probable d'une augmentation des
effectifs j aponais en Mandchourie pour faire
face à une menace éventuelle de la Russie,
pourront créer de graves difficultés financières
au gouvernement de Tokio.

Cette fois Gandhi voyage en premières !
MILAN, 12. — A son arrivée à Milan, Gandhi

est descendu d'un wagon de troisième classe )
pour prendre place dans wm wagon de pmemJèa?e

classe mis à sa disposition par le gouvernement
italien. Il a été salué par la foule énorme et a

I poursuivi son voyage sur Rome, où il s'arrê-
tera deux iomms.

Démission du Cabinet japonais
Echec des pourparlers commerciaux germano-suisses

La République espagnole est
en liesse

M. Zamora a prêté serment

MADRID, 12. — Hier après-midi, à la Cham-
bie réunie en séance solennelle, M. Alcala Za-
mora, élu hier président de la République es-
p£ignole, a prêté serment à la Constitution. Il
s'est rendu à l'ancien Palais royal où a com-
mencé un grand défil é de troupes. Auj ourd'hui
est jour de fête nationale. Les monuments pu-
blics sont pavoises de drapeaux républicains.
Des avions survolent la ville à faible hauteur .
Une fouile énorme circule dans les rues, accla-
mant la république.
Le scandale des téléphones — 600,000 dollars de

pots-de-vin !
La « Neue Freie Presse » apprend de Madrid,:
Le gouvernement espagnol a soumis à la

Chambre un proj et de loi déclarant nul et illé-
gal le contrat passé en 1924 avec la Société es-
pagnole des téléphones. Cette société n'est autre
que la North American International Téléphone
and Telegraph Cy qui , lors de la dictature, ob-
tin t à des conditions extraordinairement favo-
rables et pour un temps illimité le monopole des
téiléphones pour toute l'Espace. Plus de 600 000
dollars auraient été distribués en pots-de-vin.

Tumulte à la Chambre française

Gandhi a quitté Villeneuve
VILLENEUVE. 12. — Gandhi a quitté Ville-

neuve vendredi à 14 h. 37, par le direct Lau-
sanne-Milan , dans un wagon de troisième clas-
se qui lui avait été réservé. U se rend à Rome,
où il compte être reçu par le pape et M. Mus-
solini.

Mercredi, les enfants des écoles et la chorale
de Villeneuve sont allés chanter des hymnes
patriotiques devant la villa que le mahatma
habitait.

En Suisse

C'est la rupture

BERNE, 12. — Les pourparlers engagés à
Berlin entre M. Stucki. directeur de la division
du commerce au Département de l'Economie
publique, et le directeur Ritter, du ministère des
affaires étrangères allemand , relatifs à la conti-
nuation des négociations commerciales germa-
no-suisses ont échoué.

M. Stucki a quitté Berlin j eudi soir et estrentré à Berne pour présenter son rapport au
Conseil fédéral. _

Les négociations germano-
suisses

L'audition des témoins se poursuit

BERTHOUD, 12. - Vendredi matin , l'audi-tion des témoins se poursuit — on sait qu'il y ena 38 au total — sans apporter grand'chose de
nouveau. Il est vrai que les faits , sur lesquels ils
sonr interrogés, se sont déroulés il y a déj à près
de six ans, ce qui rend bien des dépositions fort
imprécises. Et pourtan t , on ne saurait exiger des
témoins une mémoire à toute épreuve, surtoutqu 'il s'agit, dans la plupart des cas, de ques-
tions de détails , qui n 'ont guère pu , dans le mo-
ment même, impressionner ceux qui en furent
moins. Aussi, souvent, a-t-on recours aux dé-
positions des témoins lors du premier procès,
ce qui incite chaque fois les avocats de la dé-
fense à protester, car ces derniers prétendent
qu 'aucun lien ne doit exister entre l'ancien et le
nouveau procès.

La question du «curare»
Le président donne ensuite lecture d'une let-

tre adressée par Riedel à sa soeur, et dans la-
quelle il lui demandait de lui faire parvenir dans
un tube de pâte dentifrice une certaine quantité
de curare. Il s'agissait là d'un poison, utilisé par
certaines peuplades de l'Amérique du Sud, et
qui a nue action paralysante sur la personne qui
en absorbe. Comme cela se passait au début de
la détention de Riede' à Thorberg après le pre-
mier j ugement, il est facile d'admettre que le poi-
son en question était destiné à paralyser plus ou
moins le gardien de Riedel, afin de permettre à
ce dernier de s'enfuir.

Riedel ne nie pas les faits , mais il affirme
qu 'il a agi dans un état de dépression nerveuse,
car à ce moment-là ses camarades de cellule lui
afîirmaien . que j amais la revision du procès ne
serait acceptée et qu 'il serait obligé de rester 20
ans en prison. En ce moment intervient le pro-
fesseur Burgi, expert en toxicologie, qui décla-
e que le Dr Riedel n,3 pouvait pas connaître les

effets d'un .el poison car, ayant fait des études
de médecine ce dernier ne pouvait pas avoir
eu l'occasion d'étudier la pharmacopée. En outre
i expert fait remarquer que la quantité de poi-
son demandée par Riedel ne suffisait pas pour
paralyser un gardien. Il s'agit donc bien plutôt
d'une tentative désespère et irréfléchie de Rie-
del , mais dont les conséquences ne pouvaient
ère graves. Ainsi se trouve clos, momentané-
ment du moins, l'incident dont on parlait beau-
coup déjà au début du procès.

A l'allure dont se poursuivent les débats, on
prévoit qu 'ils dureront encore toute la semaine
proahaine.

— —— if m m «M^— 

Le nouveau
procès Etiedel Guaia

Chronique jurassienne
Explosion à Bienne.

Une explosion occasionnée par du gaz de
chauffage s'est produite dans un appartement
de l'immeuble sis au No 50 du Ouai du Haut
habité par Mme B. L'accident est arrivé dans
les circonstances suivantes : Mme B., en péné-
trant dans sa chambre de bain, sentit une forte
odeur de gaz. Désireuse de connaître l'endroit
où se trouvait la fuite, edle promena sur les
conduites une allumette enflammée, lorsque
tout à coup une très forte explosion éclata. Mme
B. fut très douloureusement brûlée à la tête
Elle fut immédiatement transportée à l'hôpital.
Les dégâts matériels sont importants.
rtS  ̂ Grave accident près de Bienne.

Jeudi à midi environ, entre Wingreis et
Douanne, un grave et curieux accident s'est pro-
duit. Un camion, monté par plusieurs ouvriers
et chargé de rails superposés sur lesquels
étaient placés des petits wagonnets, avec les
freins bloqués, suivait la route de Neuchâtel
dans la direction de Bienne. Arrivé peu avant
Wingreis, le conducteur du véhicule dut em-
prunter l'extrême droite de la route tout près
du mur afin de laisser le passage à une auto
roulant en sens inverse. Malheureusement à cet
instant le camion pencha un peu sur le côté, les
rails glissèrent et firent basculer un wagonnet.
Celui-ci aillait tomber sur un des ouvriers, M.
Gautschi , domicilié à Douanne, quand ce dernier
voyant le danger sauta. Il tomba d'une hauteur
de 3 m. 50 dans les vignes. Il n'eut matérielle-
ment pas le temps de se relever, car le châssis
du wagonnet qui l'avait suivi dans sa chute lui
tomba sur les deux j ambes, les brisant en plu-
sieurs endroits.

Dans sa traj ectoire, le wagonnet avait
encore blessé un autre ouvrier dans la région du
bas ventre. Les deux malheureux furent trans-
nortés d'urgence à l'hôpital Wiildermeth par
l'auto sanitaire.
\ Muriaux Ebouillantée.

(Corr.) — En soulevant une marmite de maïs
bouillant destiné aux porcs. Mme M. Froide-
vaux. agriculteur, s'est répandue une partie du
contenu sur un pied et une jambe et a été griè-
vement brûlée. La blessée a été transportée à
l'hôpital de Saignelégier.

Chronique neuchâteloise
L'affaire Guinand

L'Agence Respublica apprend que la mort
de M. le procureur général du canton de Berne
Langfoans aura pour conséquence de retarder
pour un temps assez long l'affaire Guinand à
Berne. Il faudra tout d'abord procéder à la no-
mination d'un nouveau procureur, puis ce der-
nier devra étudier les volumineux dossiers de
l'affaire.

On pense que l'affaire de Belgique, dont les
dossiers ont été remis aux tribunaux neuchâte-
lois, viendra devant fa Cour d'assises neuchâ-
teloise au printemps prochain, tandis que tout
porte à supposer que l'affaire «Guinand à Berne
ne sera pas jugée avant l'automne 1932.

Xa Glj aux-cle-ponds
Les sports d'hiver commencent..

On a beaucoup parlé et on parle encore d'un
programme tendant à faire de La Chaux-de-
Fonds une station de sports d'hiver. Aucun em-
pêchement à cela. Des pistes de ski merveil-
leuses s'offrent aussi bien dans les environs im-
médiats qu 'à Chasserai ou Tête de Ran. Ouant
aux patinoires, elles sont multiples. Signalons
en praticulier l'ouverture de la nouvelle pati-
noire des tennis Beauregard, aménagée par M.
Guyot et dotée, dit-on. d'une série d'aménage-
ments modernes les plus complets. A quand une
bonne neige pour mettre en train la piste de bob
et la grande vogue des sports. En attendant le
froid sec actuel doublé d'un beau soleil et d'un
ciel absolument pur constitue un temps idéal
pour le patin.

Du reste, l'hiver se fait maintenant sentir
dans toutes les régions montagneuses. La neige
s'est abaissée jusqu'au fond des vallées. De 800
à 1000 mètres d'altitude, on annonce 40 cm. de
neige. Dans les hautes montagnes, en parti-
culier dans la région de Saint-Gal l et d'Appen-
zell , au Saentis, on mesure j usqu 'à un mètre de
•eige. La température s'est rapidement abais-
•ée. Samedi matin , on a mesuré 10 d egrés au-
lessous de zéro dans les régions montagneuses
ït 20 degrés au Saentis. Ces froids dureront
luelques jours. SUT le versant sud des Alpes,
'e temps est clair et moins froid.
Pharmacie d'office.

La pharmacie Schenkel est de service le di-
manche 13 décembre, ainsi que toute la semaine
pour le service de nuit.

L'officine 2 des Pharmacies Coopératives se-
ra ouverte jusqu'à mi-die


